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I. Introduction 
 Historique 

Le Musée des transports en commun de Wallonie (MTCW), anciennement Musée des transports en 
commun du pays de Liège, est un des trois musées d’archéologie industrielle de l’agglomération 
liégeoise avec la Maison de la métallurgie et le Musée de la mine à Blegny-Trembleur. Le MTCW est 
reconnu par la Fédération Wallonie-Bruxelles comme musée de catégorie B. 

L’asbl Musée des transports en commun du Pays de Liège est créée en 1985. Elle regroupe différents 
associés : la STIL, la SNCV, la STIV, le ministère des Communications par le biais de la PTU (Promotion 
des transports urbains), le Musée de la vie wallonne, le GTF et l’AMUTRA. Néanmoins, l’histoire du 
musée commence bien avant son ouverture. Dès les années 1960, des amateurs entreprennent de 
préserver les premiers véhicules électriques déclassés et destinés à la mitraille. Ce sont donc d’abord 
des actions informelles et des initiatives privées qui sont à l’origine de la constitution de la collection 
du musée. Ces amateurs vont se regrouper sous forme d’associations telles que l’AMUTRA (Association 
pour le Musée du tramway asbl) ou le GTF (Groupement belge pour la promotion et l’exploitation 
touristique du transport ferroviaire). 

Quand le musée ouvre ses portes en 1985, il présente 12 véhicules restaurés, accompagnés de 
quelques cartels et d’une présentation historique des réseaux de transport en commun liégeois. Les 
permanences sont assurée par des bénévoles et la gestion, par le service des relations publiques de la 
STIL.   

En 2009, consciente de la nécessité de professionnaliser et de faire évoluer le musée, la direction met  
en place un plan triennal. Son but est double : dynamiser les activités du musée et développer les 
fonctions muséales en vue d’une reconnaissance par la Fédération Wallonie-Bruxelles que le MTCW 
obtient en 2013. Parallèlement, un nouveau projet scientifique et culturel est défini, il a pour objectif 
de situer l’histoire des transports en commun dans le contexte plus global de l’évolution de la mobilité 
urbaine. Avec son nouveau projet culturel, le MTCW est passé « de l’histoire des transports à l’histoire 
de la mobilité », s’inscrivant ainsi dans la lignée des recherches contemporaines, anglo-saxonnes 
(Journal of Transport History, T2M – Transport, Traffic and Mobility) et françaises (le groupe P2M – 
Passé-présent mobilité, l’Institut pour la Ville en Mouvement) en matière d’histoire des transports.  
 

 Développement de la politique d’acquisition du MTCW 

Lors des premières années du MTCW, le manque de personnel ne permet pas de développer une 
véritable politique d’acquisition, ni d’envisager la mise en place de campagnes d’acquisition. En effet, 
la gestion du musée est effectuée par des agents de la société de transport en collaboration avec des 
bénévoles. La politique d’acquisition est « passive » et s’effectue au hasard des opportunités : 
sauvegarde de véhicules récemment déclassés, mais aussi récupération aléatoire du matériel ferré 
ancien disséminé en Wallonie. Au fil du temps, cependant, en ce qui concerne les véhicules, une 
politique d’acquisition de plus en plus précise, bien qu’informelle, est progressivement instaurée : 

 La collection se structure, les manques sont identifiés et des recherches sont effectuées.  
 Les propositions d’acquisitions sont analysées en fonction de l’intérêt et des coûts qu’elles 

impliquent (les moyens sont très limités). 

https://journals.sagepub.com/home/jth
https://t2m.org/
http://ap2m.org/
https://www.ville-en-mouvement.com/
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 Les autres associations de sauvegarde sont informées des découvertes et propositions. 

Si la collecte se structure, et que les manques sont clairement identifiés, surtout en ce qui concerne 
les collections de véhicules, l’effet du hasard est toujours bien présent.  

Exemple : Pour récupérer de l’espace, différents services de la société de transport liquident 
leurs archives. Le gestionnaire du musée est contacté pour une sauvegarde d’urgence. Pas le 
choix : on récupère tout et le tri se fait… plus tard ! 

Depuis 2013, suite à la redéfinition du nouveau projet culturel, la politique d’acquisition du MTCW a 
été formalisée et des critères de sélection ont été déterminés, comme par exemple l’intérêt de l’objet 
– comble-t-il un manque dans la collection, surpasse-t-il les pièces similaires déjà inventoriées ? –  
l’état de l’objet, la possibilité ou non de le conserver dans de bonnes conditions, etc. 

Enfin, avant d’acquérir un véhicule ou un fond d’archives, le musée se doit d’envisager si les pièces ne 
seraient pas mieux conservées, étudiées, mise en valeur dans un autre musée ou une autre association 
de conservation de patrimoine lié aux transports en commun. 

 

 L’Etat des fonds et collections : un document incontournable pour les 
chercheurs et les passionnés des transports et de la mobilité 

Pour les personnes qui étudient ou s’intéressent à l’histoire des transports, ce document est un accès 
incontournable afin d’appréhender au mieux les collections du MTCW. Après une description générale 
de la collection des véhicules du MTCW et un très bref retour sur l’histoire des transports en Wallonie, 
la première partie de l’Etat des fonds et collections concernera les sociétés de transport. Le chercheur 
ou l’amateur trouvera dans ce chapitre, un bref historique des compagnies suivi de la liste des 
véhicules, objets et documents conservés par le MTCW pour chacune d’entre elles. Il sera ensuite 
question des collections relatives aux fournisseurs et constructeurs, aux associations d’amateurs, sans 
oublier le patrimoine immatériel. Suivront les papiers de personnes et enfin, la description des 
collections par support : iconographie et audiovisuel, plans et bibliothèques.  

 

 Avertissement 

La gestion professionnelle des collections du MTCW est encore récente. Elle date de 2009-2010.  Il est 
donc souvent difficile, voire impossible, de retracer l’historique d’un objet ou d’un document avant 
cette date.  

L’inventaire des collections est toujours en cours. En ce qui concerne les véhicules et les objets, près 
de 70 % ont été inventoriés. Dans un futur proche, l’accent sera mis sur les collections iconographiques 
et la documentation.  

Malheureusement, la conservation des archives des sociétés de transports n’a jamais fait l’objet d’une 
politique raisonnée. Chaque service conservait ses archives en fonction de ses besoins. Quelques 
personnes, sensibles à l’aspect historique, ont néanmoins essayé de sauvegarder ce qu’ils pouvaient, 
sans toutefois respecter l’intégrité des fonds. En bref, ces personnes ont conservé ce qui leur semblait 
important. Par conséquent, la plupart des fonds d’archives (y compris iconographiques) du MTCW ne 



4 
 

sont pas des ensembles cohérents. Il s’agit de fragments plus ou moins importants provenant des 
différents services des sociétés de transports. 

Lors de la mise en place d’une gestion professionnelle des archives du MTCW en 2015, un grand tri et 
un état de la situation ont été effectués. Par ailleurs, des bordereaux de versement ont été établis. 
Trois fonds ont été traités. Le plus important est le « fonds Jean-Géry Godeaux », Papiers Jean-Géry 
Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de « Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au 
fil des trolleybus » (ca 1989-1995).  

Le présent document est donc voué à être actualisé dans les prochaines années en fonction de 
l’avancement du traitement des collections. Par ailleurs, bon nombre d’inconnues demeurent 
concernant l’histoire des sociétés de transport, des constructeurs… Que le lecteur n’hésite pas à nous 
signaler les erreurs que nous avons pu commettre, à nous apporter des précisions, nous renseigner 
l’une ou l’autre référence bibliographique.  

 

II. La collection de véhicules 
 Présentation générale  

La grande majorité des véhicules préservés au MTCW sont à la fois des exemplaires uniques et des 
éléments significatifs de l’histoire des transports en commun urbains et vicinaux en Wallonie1. C’est la 
seule collection en Wallonie offrant un panorama allant de l’omnibus de pavé (ou diligence) et de la 
malle-poste jusqu’aux autobus contemporains et au métro léger. 

La collection de véhicules du MTCW ne comprend que des véhicules authentiques ayant circulé en 
Wallonie. La majorité de ceux-ci ont été restaurés avec soin afin d’être présentés, dans la mesure du 
possible, dans leur version initiale « sortie d’usine ». Les restaurations ont toujours été effectuées par 
des équipes spécialisées, dans les règles de l’art, et sur base d’une documentation importante : plans, 
photos ainsi que, pour les véhicules les plus anciens, témoignages d’anciens agents des sociétés de 
transport.  

Les principaux types de traction utilisés par les transports urbains (hippomobile, vapeur, diesel, 
électrique) sont représentés au sein de la collection. En ce qui concerne la construction ferroviaire, 
l’intérêt de la collection dépasse les limites de la Wallonie et même les frontières du pays. En effet, 
principalement durant la période de 1870 à 1914, des entrepreneurs belges ont installé et équipé des 
centaines de réseaux de tramways et de chemins de fer secondaires à l’étranger. Ce mouvement 
concerne une quarantaine de constructeurs ferroviaires wallons. Les véhicules de transport public 
préservés au musée sont les témoins de cette industrie du passé. Certains modèles de tramways 
préservés au MTCW sont apparentés à des modèles exportés sur les cinq continents. 

Les véhicules du musée permettent également de rendre compte des évolutions techniques liées, par 
exemple, au mode de captation de l’électricité (perche, archet, pantographe), à la puissance des 
moteurs (grâce notamment à l’amélioration des isolants électriques), à la sécurité (installation 

                                                           
1 Pour une vision globale du matériel ferroviaire en Wallonie, consulter LOUREAU, Serge, Partie 2 : Patrimoine 
des transports en commun : a) Relevé historique du patrimoine des transports en commun en Wallonie, dans 
Des usines et des hommes : Revue annuelle de l’asbl Patrimoine industriel Wallonie-Bruxelles, n° 7 : Le 
patrimoine des moyens de transport : 1. Chemins de fer et transports en commun, 2016, p. 39-52.   
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d’indicateurs de direction, portes automatiques, système de freinage), à l’inscription des véhicules 
longs dans les courbes (essieux orientables, bogies), au confort des voyageurs (éclairage par lampes à 
pétrole, puis électrique, confort des sièges, chauffage), etc. Certains véhicules, comme le trolleybus 
réversible 402 des RELSE (MTCW.103), unique trolleybus réversible au monde, présentent une 
conception totalement innovante pour l’époque. 

 Le statut juridique 

La collection de véhicules constitue le cœur de la collection du musée. Le musée compte dans ses 
collections la totalité des véhicules préservés pour les réseaux urbains de transports en commun de 
Liège et Verviers, ainsi qu’une part importante des véhicules préservés du réseau de Charleroi. Elle 
compte également une douzaine de véhicules de la SNCV. 

Près des trois-quarts de la collection des véhicules conservés au MTCW sont des dons. Parmi ceux-ci, 
on retrouve les pièces phare telles que le trolleybus réversible, la motrice 1 des RELSE, la motrice 43 
des Est-Ouest… Un seul véhicule, la locomotive Saint-Léonard, est issu d’une location à long terme qui 
s’est muée en vente depuis 2016.  

Quant aux dépôts, il s’agit de dépôts à long terme. Ceux-ci témoignent des relations de confiance que 
le MTCW a pu instaurer depuis sa création avec différentes institutions et associations d’amateurs de 
transport. Parmi les déposants, on retrouve notamment le Musée du Pays d’Ourthe-Amblève, le TTA 
(Tramway touristique de l’Aisne)  et le Musée de la vie wallonne.  

 Liste des constructeurs belges représentés   

- Société anonyme Saint-Léonard, Liège. 
- Fabrique nationale (FN), Herstal. 
- Joseph Erade, Bressoux.  
- Ateliers Germain, Monceau-sur-Sambre, Hainaut. 
- Société Franco-Belge, La Croyère, Hainaut. 
- Baume et Marpent, Haine-Saint-Pierre, Hainaut. 
- Ateliers de construction de Familleureux, Familleureux, Hainaut.  
- Ateliers de Braine-le-Comte, Braine-le-Comte, Hainaut. 
- ACEC (Ateliers de construction électrique de Charleroi), Charleroi, Hainaut. 
- Société anonyme La Métallurgique (puis des Ateliers Métallurgiques à  partir de 

1905), Nivelles, Brabant wallon. 
- Ateliers de Godarville, Godarville, Hainaut. 
- La Brugeoise et Nicaise & Delcuve, La Louvière. 
- Ets Verhaegen (puis Ragheno), Malines.  
- Société Anonyme des Ateliers de Construction de Malines, Malines.  
- Brossel, Bruxelles, Belgique. 
- La Brugeoise et Nicaise & Delcuve, Bruges. 
- Ateliers SNCV de Cureghem et Kessel-Lo. 
- Jonckheere. 
- Van Hool. 
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 Les sociétés de transport en Wallonie 

A l’exception de l’éphémère Liège Tramway Company Limited, pour laquelle aucun véhicule n’a été 
préservé, la collection du MTCW est parfaitement représentative de toutes les sociétés de transport 
ayant exploité des lignes de transport en commun en région wallonne (réseaux urbains de Liège, 
Verviers et Charleroi et Société nationale des chemins de fer vicinaux).  

En Wallonie, les besoins en transports en commun urbains et vicinaux naissent avec la révolution 
industrielle. A Liège, Verviers et Charleroi, les réseaux de transport urbain se développent à l’initiative 
de compagnies privées. Jusqu’en 1926, le réseau de transports en commun liégeois se partage entre 
plusieurs sociétés de transport : d’une part, les Tramways est-ouest, les Tramways liégeois et les 
Tramways communaux, ces trois compagnies fusionneront en 1927 pour devenir les Tramways 
unifiés ; et d’autre part, les Railways économiques de Liège-Seraing et extensions et la Société 
nationale des transports vicinaux. A Verviers, le réseau des transports en commun est géré par les 
Tramways verviétois tandis qu’à Charleroi, ce sont les Tramways électriques du pays de Charleroi et 
Extensions. Ailleurs en Wallonie, c’est la Société nationale des chemins de fer vicinaux qui assure le 
service.    

Les années 50-60 amènent une période d’incertitude pour les compagnies privées de transport en 
commun dont les concessions arrivent à expiration (les concessions de Liège, Verviers et Charleroi, 
prennent fin début 60). Face à l’indécision du gouvernement, les compagnies privées hésitent à 
investir, les lignes ferrées ne sont pas modernisées et le matériel se détériore. En 1960, décision est 
prise de créer des intercommunales qui seront mixtes dans un premier temps, les STI : la STIL à Liège, 
la STIV à Verviers et la STIC à Charleroi. Fin des années 1970, l’Etat rachète l’apport des anciens 
concessionnaires privés des STI.  

En 1988-1989, la gestion des transports en commun est régionalisée. La SNCV est dissoute, son réseau 
fusionne avec celui des STI. 1991 marque la création de la SRWT, société mère subdivisée en cinq 
sociétés d’exploitation autonomes : les TEC. 

Le 1er mars 2018, le Conseil des ministres approuve le projet de décret du ministre des Transports et 
de la Mobilité Carlo Di Antonio concernant la réforme de l'organisation du groupe TEC et de la SRWT. 
La réforme est pleinement en application depuis le 1er janvier 2019. Elle consiste en la fusion des cinq 
sociétés régionales TEC et de la SRWT. On parle désormais d’Opérateur de Transport de Wallonie", soit 
OTW, le nom commercial "TEC" subsistant. 

 Arbre des sociétés de transport jusqu’à la fondation du TEC 

Abréviations 

CF améric. : Chemin de fer américain. 

Cointe : Société des tramways de Cointe. 

EO : Société des tramways est-ouest de Liège et extensions. 

RELSE : Railways économiques de Liège-Seraing et Extensions.  

SA Nyst : Société Frédéric Nyst et Compagnie.  
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SATV : Société anonyme des Tramways verviétois. 

SELV : Société d’exploitation de Liège et Verviers. 

SNCV : Société nationale des chemins de fer vicinaux. 

STIAL : Société des transports intercommunaux de l'agglomération liégeoise. 

STIC : Société des transports intercommunaux de Charleroi. 

STIL : Société des transports intercommunaux de la région liégeoise. 

STILS : Société des transports intercommunaux de Liège-Seraing. 

STIV : Société des transports intercommunaux de l'agglomération verviétoise. 

TC : Société anonyme pour l'exploitation des tramways communaux. 

TEPCE : Tramways électriques du pays de Charleroi et Extensions. 

TL : Société anonyme des tramways liégeois. 

TULE : Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions.  

VTC : Société verviétoise de transport en commun. 
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Arbre des sociétés de transport jusqu’à la fondation du TEC 

 

CF améric.   TL                
1871-
1875 

 1875-
1927 

  

           
  

                
  TC    TULE   STIAL      STIL      SELV   TEC Liège-Verviers  

  1900-
1927 

  

 1927-1961  1961-
1964    1961-

1990    
1991  

1991-2019 

                   
SA Nyst   EO                  
1880-
1898 

 1898-
1927                 

                      
 Cointe                    
 1895-

1930                  
  

                       
RELSE                STILS           
1881-
1961 

       1961-
1964 

       
  

                  
SATV          VTC   STIV           

  
1883-
1962 

    1961  1961-
1991  

      
                    

SNCV                             
1884-
1991 

               
  

                  
                  
 TEPCE             STIC               TEC Hainaut 

 1904-
1962 

      1961-
1991 

     
  

1991-2019 
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 Typologie des véhicules représentés au MTCW  

Autobus 

Véhicule de transport en commun urbain ou suburbain le plus souvent à moteur thermique et circulant 
sur des pneumatiques. Son parcours est jalonné d’arrêts fréquents.  

Autorail 

Véhicule ferroviaire à moteur thermique (essence, diesel ou, pendant la seconde guerre mondiale, 
gazogène) destiné au transport des voyageurs. Il comporte deux postes de conduite. En Belgique, on 
retrouvait essentiellement ce type de véhicule sur le réseau de la SNCV sur lequel il a progressivement 
remplacé les locomotives. On y trouvait également des autorails tracteurs (ART) destinés à remorquer 
les convois de marchandises. 

Baladeuse 

La baladeuse est une voiture ouverte dotée d’un toit. Il s’agit soit d’un tramway hippomobile, soit 
d’une remorque accrochée à la motrice d’un tramway électrique ou d’un autorail. 

Berline 

Ce terme vient de « Berlin » qui serait la ville d’origine de la berline inventée à la fin du XVIIe siècle. Il 
s’agit d’une voiture fermée offrant 4 à 6 places assises à l’intérieur. Son attelage pouvait comporter de 
1 à 6 chevaux mené par un cocher ou par un postillon « à la d’Aumont ».  La caisse de la berline est 
supportée par deux brancards, ce qui la rend plus sûre en cas de roue brisée que le carrosse, où une 
flèche unit les deux essieux. Cette caractéristique explique en grande partie le succès qu’elle a connu 
au XVIIIe siècle. La berline peut à la fois désigner une voiture d’apparat ou un  véhicule de voyage (dans 
une version alors plus robuste).  

Camion-échelle 

Véhicule de service à moteur thermique doté d'une cabine-atelier et d’un échafaudage, destiné à 
l'entretien du réseau.  

Diligence 

Apparue au XVIIe siècle, il s’agit d’une grande voiture hippomobile à usage public. Destinée au 
transport des voyageurs et au service de poste, elle circulait en principe à jour et heure fixe. Elle pouvait 
comporter une impériale. 

Fourgon 

Il s’agit d’une voiture de chemin de fer couverte faisant partie d’un train de voyageurs. Elle servait au 
transport des bagages et/ou du courrier.  

Malle-poste 

Voiture hippomobile apparue au XVIIIe siècle utilisée par l’administration des postes. Elle était 
également destinée au transport des voyageurs. D’un point de vue typologique, le véhicule est une 
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berline à impériale comportant à l’avant et à l’arrière, de grands coffres pour le rangement des 
bagages.  

Métro 

Ce terme ne renvoie pas à un type de véhicule, mais à un système de transport en commun. Le métro 
est un moyen de transport urbain et électrique, le plus souvent souterrain, à grande capacité et à haute 
fréquence de service. Il est toujours physiquement indépendant des autres modes de circulation.   

Tramway 

Mode de transport en commun urbain et suburbain le plus souvent à traction électrique, mais 
également vapeur, diesel ou encore animale (on considère généralement que la Première Guerre 
mondiale a sonné le glas des tramways hippomobiles) 

Les véhicules circulent sur des rails en site propre ou encastrés dans la chaussée. La voiture comportant 
le moteur est communément appelée « motrice » tandis que les voitures qui lui sont attelées sont des 
« remorques ». A noter que dans le cadre des tramways à vapeur, on ne parle pas de motrice, mais de 
« locomotive ».  

Trolleybus 

Il s’agit d’un véhicule destiné au transport en commun à mi-chemin entre le tramway et l’autobus. De 
ce dernier, il reprend le mécanisme de direction, le châssis et les pneumatiques. Tout comme le 
tramway, il est doté d’un moteur électrique. Néanmoins le système de captation du courant est 
légèrement différent puisqu’il est constitué de deux perches munies d’un trolley ou de frotteurs (deux, 
car le retour du courant ne peut se faire via les roues).   

Victoria 

Ce terme désigne un type de véhicule hippomobile, variante du « milord ». Il s’agit d’une voiture 
ouverte à deux essieux comportant une capote pour protéger la banquette des passagers. À l’avant, le 
cocher prend place sur un siège en métal, démontable. Cette dernière caractéristique différencie la 
Victoria du milord où le siège, en bois, est solidaire de la caisse.  

Voiture-échelle hippomobile 

Véhicule de service hippomobile constitué d’un châssis supportant un échafaudage en bois. Il était 
destiné à l’entretien des lignes aériennes. 

Wagon tombereau 

Destiné au transport ferroviaire des marchandises en vrac, le wagon-tombereau désigne une caisse 
ouverte en bois ou en métal supportée par deux essieux ou bogies.   
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  Les véhicules du Musée des Transports en commun 

N° inv. / 
dépôt Type Matricule Constructeur(s) Année de 

construction 

Utilisation 
Statuts juridiques Localisation  Note 

Lieu Période Sociétés de 
transport 

D.83 Berline  Carosini  Entre 1700 
et 1800 

Liège  Entre 1892 (?)  
et 1801  (?) 

 Dépôt : Musée de 
la Vie wallonne 

MTCW Berline de gala de François-
Antoine-Marie de Méan, 
dernier prince-évêque de la 
principauté de Liège 

D.181 Park drag  Holland and Holland (UK) Entre 1700 
et 1800 

Ardennes 
belges 

Entre 1700 et 
1850  

 Dépôt : Musée du 
Pays d’Ourthe-
Amblève 

MTCW  

D.80 Victoria ou 
milord 

35 Liège Entre 1800 
et 1900 

Liège Entre 1838 (?) 
et 1928 (?) 

 Dépôt : Musée de 
la Vie wallonne 

MTCW Taxi hippomobile, véhicule dit  
« La Victoria » 

D.83 Berline 36 Liège, entre 1800 et 1900 Entre 1800 
et 1900 

Liège Entre 1838 (?) 
et 1928 (?) 

 Dépôt : Musée de 
la Vie wallonne 

MTCW Taxi hippomobile, véhicule dit  
« La Vigilante » 

D.495 Diligence   Après 1860  Service entre 
Ciney et Dinant 

Entre 1860 (?)  
et 1925 (?) 

 Dépôt : Musée de 
la Vie wallonne 

MTCW  

MTCW.84 Chevaline 11 Starbuck Car & Wagon 
Company Limited (UK) 

1875 Liège Entre 1875 et 
1900 (?) 

TL Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.82 Chevaline - 
Baladeuse 

132 Ateliers Germain (?), Ateliers 
de construction de 
Familleureux (?), ACEC (?), 
Ateliers métallurgiques de 
Nivelles 

1886 Liège Entre 1886 (?) 
et après 1927 
(?) 

TL, TC, TULE Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.86 Voiture échelle 
hippomobile 

  1893 Liège Entre 1893 (?) 
et 1950 (?) 

TC, TULE Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.85 Motrice  43 Franco-belge 1899 Liège Entre 1899 (?) 
et 1937 

EO, TULE Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.89 Remorque 366  Franco-Belge 1904 Liège Entre 1904 et 
1956 (?) 

TL, TULE Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.90 Motrice 114 MAN (G), General Electric 1908 Liège Entre 1908 (?) 
et 1954 

EO, TULE Don MTCW Tramway construit à l’étranger 
- rare 

MTCW.99 Motrice 133  ACEC, Ateliers de 
construction de Familleureux 
 

1926 Liège Entre 1926 (?) 
et 1960 

EO, TULE Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.100 Remorque 701 Ateliers de construction de 
Familleureux 

1926 Liège Entre 1926 (?) 
et 1960 

EO, TULE Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.91 Motrice type 
M29 

193 Baume et Marpent, ACEC 1930 Liège Entre 1930 et 
1964 

TULE, STIAL, 
STIL 

Don MTCW  

MTCW.101 Trolleybus 432  FN, ACEC 1932 Liège Entre 1933 et 
1966 

TULE, STIAL, 
STIL 

Don MTCW  

MTCW.98 Voiture-échelle 
type 79  

 Ford 1937 Liège Entre 1938 et 
1981 

TULE, STIAL, 
STIL 

DON : STIL MTCW  
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MTCW.105 Autobus 72  Mercedes, Jonckheere  
 

1952 Liège Entre 1952 (?) 
et 1984 

TULE, STIAL, 
STIL 

Don MTCW  

MTCW.104 Trolleybus type 
T54 

544  FN, ACEC 1954 Liège Après 1954 
jusqu’en 1971 

TULE, STIAL, 
STIL 

Don : Province de 
Liège 

MTCW Dernier type de trolleybus 
produit en Belgique 

MTCW.132 Voiture-échelle   Ford, Perkins  Avant 1954 Liège Entre 1954 et 
1995 (?) 

TULE, STIAL, 
STIL, TEC 

Don MTCW  

MTCW.106 Autobus 229  Mercedes 1963 Liège Entre 1963 et 
1976 

STIL Don MTCW  

MTCW.117 Camionnette de 
contrôle 2CV 

 Citroën 
 

Après 1948  Liège Entre 1964 (?) 
et 1977 (?) 

STIL Don MTCW  

MTCW.122 Autobus 503 Fiat, Fiat, Van Hool 1971 Liège Entre 1971 (?) 
et 1982 

STIL Don : STIL MTCW  

MTCW.129 Autobus 147  Fiat, Van Hool 1972 Liège Entre 1972 et 
1984 

STIL Don : TEC Liège-
Verviers 

Robermont  

MTCW.121 Autobus 
articulé 

701  Van Hool 
 

Avant 1981 Liège Entre 
08/05/1981 
et 
11/05/2001 

STIL, TEC Don : TEC Liège-
Verviers 

MTCW  

MTCW.120 Transport 
automatisé 
urbain 

Prototype BN, ACEC 1982 (?) Jumet Entre 1982 (?) 
et 1985 

 Don : Groupe TAU MTCW  

MTCW.130 Autobus 474  MAN ? Liège Entre 1991 (?) 
et 2008 

TEC Liège-
Verviers 

Don : TEC Liège-
Verviers 

MTCW  

MTCW.533 Unimog 
(UNIversal-
MOtor-Gerät) 

 Mercedes 
 

Après 1954 Liège  TEC Liège-
Verviers 

Don : TEC Liège-
Verviers 

MTCW  

MTCW.88 Motrice type A 1 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles, ACEC 

1905 Liège Entre 1905 (?) 
et 1964  

RELSE, STILS Don MTCW  

MTCW.92.2 Remorque type F 114 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles 

1913 Liège Entre 1913 et 
1968 

RELSE, STILS, 
STIL 

Don MTCW Transformation hypothétique : 
entre 1926 (?) et 1928 (?) ; 2e 
transformation : Atelier de 
Jemeppe 
entre 1932 et mai 1933 

MTCW.92.1 Motrice type B 45 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles, ACEC 

1915 Liège Entre 1915 et 
1967 

RELSE, STILS Don MTCW  

MTCW.983 Remorque de 
type « Gros 
fumeurs » 

257 La Brugeoise, Nicaise et 
Delcuve 

1917 Liège Entre 1917 (?) 
et 1968 (?) 

RELSE, STILS 
(?), STIL (?) 

Don Réserve 
matériel 
ferroviaire 

 

MTCW.108 Motrice type C 51 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles  
 

Avant 1926  Liège Entre 1926 et 
1967 

RELSE, STILS, 
STIL 

Don : AMUTRA MTCW Transformation (ateliers 
RELSE ? - Jemeppe) : entre 
01/07/1950 (?) et 
31/12/1950 (?) ; 2e 
transformation (SELVOP – 
Ostende) : avant 1953  
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MTCW.107 Motrice type D 321  La Brugeoise, Nicaise et 
Delcuve 

 1934 Liège Entre 1935 et 
1968 

RELSE, STILS, 
STIL 

Don MTCW  

MTCW.982 Motrice type D 301  La Brugeoise, Nicaise et 
Delcuve 

 1934 Liège Entre 1935 et 
1968 

RELSE, STILS, 
STIL 

Don Réserve 
matériel 
ferroviaire 

 

MTCW.103 Trolleybus 
réversible 

402 La Brugeoise et Nivelles, ACEC, 
Carrosseries Paul D’Heure, 
Brossel  

1936 Liège Entre 1936 et 
1963 

RELSE, STILS Don MTCW Seul exemplaire conservé au 
monde de trolleybus 
bidirectionnel – Réversible de 
1936 à 1940 

MTCW.113 Wagon cintreur 
de rails 

2    Liège  RELSE Don MTCW Exemplaire unique en Belgique 

MTCW.95 Motrice 72 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles, AEG 

1900 Verviers Entre 1900 et 
1963 

SATV, STIV Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.975 Motrice 87 S.A des Ateliers 
Métallurgiques  

1907 Verviers Entre 1907 et 
1969 (?) 

SATV, STIV Don Green 
Construct 
(Verviers) 

 

MTCW.114 Motrice 57 S.A. des Ateliers de 
Godarville, ACEC  

1912 Verviers Entre 1912 et 
1963 

SATV, STIV Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.115 Remorque 44 Ateliers Germain 
 

1928 Verviers Entre 1928 et 
1969 

SATV, STIV Don : AMUTRA MTCW  

MTCW.970 Motrice 37 Ateliers Germain 1929 Verviers Entre 1929 et 
1969 (?) 

SATV, STIV Don Le Solvent 
(Verviers) 

 

MTCW.969 Motrice 82 Société Métallurgique 
d'Enghien-Saint-Eloi 

1937 Verviers Entre 1937 et 
1969 (?) 

SATV, STIV Don Le Solvent 
(Verviers) 

 

MTCW.112 Wagon 
raboteur 

 Ateliers de construction F. 
Duray 

 Verviers  SATV, STIV Don MTCW  

MTCW.124 Autobus 72  DAF, Jonckheere  1975 Verviers Entre 1975 et 
1995 

STIV, TEC 
Liège-Verviers 

Don : TEC Liège-
Verviers 

Robermont   

D.96 Remorque - 
fourgon  

A2249  Société anonyme des Ateliers 
de construction de Malines 

1886 Tournai, 
Grimbergen 

Après 1887 SNCV Dépôt : SRWT MTCW Plus ancien fourgon vicinal 
conservé en Belgique 

D.97 Remorque  A596  Ateliers métallurgiques de 
Nivelles 

1886 Hainaut, 
Brabant 
wallon, 
Bruxelles 

Après 1887 SNCV Dépôt : SRWT MTCW Plus ancienne remorque 
vicinale conservée en Belgique 

D.985 Remorque De 
Rechter 

A1584 Etablissements Bailly 1893  Après 1893 SNCV Dépôt TTA MTCW  

MTCW.797 Locomotive 
type 10 

HL808 Société anonyme Saint-
Léonard 
 

1894   SNCV Achat : AMUTRA Chemin de 
fer des trois 
vallées 
(Treignes) 

 

MTCW.798 Wagon fermé C7502 Ateliers Germain Avant 1904   SNCV Achat : AMUTRA Chemin de 
fer des trois 
vallées 
(Treignes) 
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D.94 Motrice 19  Etablissements Verhaegen, 
General Electric  

1896 Bruxelles Entre 1896 et 
1954 (?) 

SNCV Dépôt : SRWT MTCW Transformation : après 1910 – 
Plus ancienne motrice vicinale 
conservée en Belgique 

MTCW.87 Locomotive  15 Société anonyme Saint-
Léonard 
 

1904  Provinces 
d'Anvers, du 
Limbourg, de 
Liège 

Après 1904 
jusque (?) 

SNCV Achat : Maria 
Hermans 

MTCW  

D.986 Baladeuse A8820 Ateliers Germain 1910  Après 1910 SNCV Dépôt : SRWT Réserve 
matériel 
ferroviaire 

 

MTCW.984 Remorque 
vapeur 6BV à 
trumeaux 

B660 S.A. des Ateliers de Godarville 1910  Après 1910 SNCV Don Réserve 
matériel 
ferroviaire 

Convoi vapeur 

MTCW.799 Autorail AR  AR6  De Dion Bouton, Carel et 
Fouché (France) 

Après 
06/03/1929 

Provinces de 
Namur et du 
Luxembourg 

Entre 1930 et 
1940 (?) 

SNCV Achat : AMUTRA Réserve 
matériel 
ferroviaire 

Uniquement la caisse 

D.191 Autorail AR 93 Ateliers SNCV de Kessel-Lo, 
Brossel, Miesse - Gardner, 
Ateliers de Cureghem  

Entre 1933 
(?) et 1934 
(?) 

Brabant 
flamand, 
Brabant 
wallon, Han-
sur-Lesse 

Entre 
15/05/1934 
et 2011 (?) 

SNCV  Dépôt : TTA MTCW  

MTCW.102 Motrice  10112 Ateliers de Braine-le-Comte, 
SEM 

1934 Bruxelles, 
Liège 

Entre 1934 et 
1956 (?) 

SNCV Dépôt : SRWT MTCW  

MTCW.131 Autobus 955 Leyland, Ateliers 
métallurgiques de Nivelles 

1952 Provinces de 
Namur (?) et 
de Liège 

Entre 1952 (?) 
et 1984 

SNCV Don MTCW  

MTCW.110 Motrice type S 10063 Ateliers de Cureghem 
 

1956  Gand, Hasselt, 
Liège, Hainaut 

Entre 1930 (?) 
et 1984 

SNCV Dépôt : SRWT MTCW  

D.109 Autobus 1515  Leyland, Brossel, Jonckheere  1957 Flandre 
orientale, 
Liège 

Entre 1957 et 
1978 

SNCV Don  MTCW  

MTCW.125 Autobus 4998  Volvo, Jonckheere 1975 Liège Entre 1977 et 
1995 

SNCV, TEC 
Liège-Verviers 

Don : TEC Liège-
Verviers 

Robermont   

MTCW.534 Autobus 705103 Leyland  Liège  SNCV Don : Compagnie 
des Autobus 
liégeois S.A. 

MTCW  

D.116 Wagon 
tombereau 

      SNCV Dépôt : TTA  MTCW  

MTCW.794 Motrice type 
200 

201 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles 
 

1904 Charleroi  TEPCE Achat : AMUTRA Musée du 
Bois du 
Cazier 
(Marcinelle) 

 

MTCW.796 Remorque 12 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles 

1904 Charleroi  TEPCE Achat : AMUTRA Station 
Musée des 
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Beaux-Arts 
(Charleroi) 

MTCW.795 Motrice type 
300 

301 Ateliers métallurgiques de 
Nivelles 
 

1930 Charleroi  TEPCE Achat : AMUTRA Station 
Musée des 
Beaux-Arts 
(Charleroi) 

 

D.486 Autobus   Ford  Avant 1925 Limburg, 
Hollande et 
Aix-la-
Chapelle 
(Trois 
frontières) 

Entre 
18/09/1925 
et 1988 (?) 

Sadar Dépôt : Pauly MTCW  

D.111 Motrice 1006  Waggonfabriek Talbot, AEG 
(?) 
 

entre 1956 
et 1957 

Aix-la-Chapelle Entre 1957 et 
1974 

Rheinischen 
Elektrizitäts- 
und Keinbahn 
AG, Aachener 
Kleinbahnges
ellschaft, 
ASEAG 

Dépôt : 
Förderkreis für 
historische 
Aachener Technik 
e.V. 

MTCW  

D119 Chevaline 70 Waggonfabriek Talbot (Aix-la-
Chapelle) 

 1901 Aix-la-
Chapelle 

Entre 1901 (?) 
et 1974 (?) 

Rheinischen 
Elektrizitäts- 
und Keinbahn 
AG, Aachener 
Kleinbahnges
ellschaft, 
ASEAG 

Dépôt : 
Förderkreis für 
historische 
Aachener Technik 
e.V. 

MTCW  

D.118 Motrice 2603 Waggonfabriek Talbot, AEG  Avant 1926 Aix-la-
Chapelle 

Entre 1926 (?) 
et 1969 

Aachener 
Kleinbahnges
ellschaft, 
ASEAG 

Dépôt : 
Förderkreis für 
historische 
Aachener Technik 
e.V. 

MTCW  

D.789 Autobus  Miesse     Dépôt : Robert 
Fonteyne 

MTCW Uniquement le châssis 

MTCW.840 Vélo  
 

 Gillet (Herstal) Entre 1915 
et 1930 

Province de 
Namur 

Après 1920  Don : Pierre 
Meeuwig 

MTCW  

D.881 Motocyclette 
Touriste 23G 

 Saroléa 1923  Après 1923  Dépôt : Vétéran 
Moto Club Belge 

MTCW  

MTCW.987 Autobus  VOLVO    SNCV, TEC 
Liège-Verviers 

Don : Tec Liège-
Verviers 

Robermont Dit « Monique » 

MTCW.988 Autobus 234 MAN    TEC Liège-
Verviers 

Don : Tec Liège-
Verviers 

Robermont  

MTCW.989 Autobus 602 Renault 1994   TEC Liège-
Verviers 

Don : Tec Liège-
Verviers 

Robermont  
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MTCW.990 Autobus    Aix-la-
Chapelle 

 ASEAG Don Robermont  

MTCW.991 Autobus 560 MAN    TEC Liège-
Verviers 

Don : Tec Liège-
Verviers 

Robermont  

MTCW.992 Autobus 
A120/20 

 Van Hool 1978   TEC Liège-
Verviers 

Don : Tec Liège-
Verviers 

Robermont  
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III. Description des collections du Musée des Transports en 
commun de Wallonie 

Les différentes collections du MTCW sont présentées selon les principes de la norme ISAD-G 
concernant la description générale du fonds. Néanmoins, il s’agit d’une version simplifiée. Certains 
champs sont parfois lacunaires, peu précis ou vides, car les fonds sont en attente de traitement. Ils 
seront complétés ultérieurement.  

Voici les différents champs que nous avons retenus : 

Dates 

Les dates de début et de fin, soit la période couverte par les objets ou archives, soit les dates de 
création et de fin de la société.  

Importance matérielle 

Exprimé en nombre d’articles ou en mètres linéaires pour les archives.  

Histoire du producteur et des archives  

Dans les grandes lignes, histoire de la société de transport, de l’association, du constructeur ou de la 
personne.  

Contenu et structure 

Brève description du contenu et de l’état du fonds.   

Instruments de recherche 

Mention de l’instrument de recherche élaboré par le MTCW : inventaire papier ou en ligne, relevé…  

Accessibilité 

Les objets ou les fonds sont-ils accessibles au public ? Quelles sont les conditions de consultation et de 
reproduction ? Etc.  

Sources complémentaires 

Renvoi vers d’autres rubriques de l’Etat des fonds et collections du MTCW, vers l’inventaire d’autres 
institutions…  Renvoi également à des publications de référence au sujet du producteur d’archives, de 
la société de transport etc. Par rapport aux sociétés de transport, on ne vise pas l’exhaustivité. On se 
contentera de signaler les publications de références.   

  

https://www.ica.org/fr/isadg-norme-generale-et-internationale-de-description-archivistique-deuxieme-edition
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 Les sociétés de transport 

Société nationale 

Société nationale des chemins de fer vicinaux (SNCV) 

Dates 

1884-1991. 

Importance matérielle 

18 véhicules. 
Près d’une centaine d’objets inventoriés. 
Environ 104 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

La SNCV est régie par la loi du 28 mai 1884, promulguée par le roi le 24 juin 1885. Son rôle premier : 
développer un réseau de chemins de fer secondaire en vue d’acheminer les productions agricoles et 
forestières vers le grand chemin de fer et les villes. Au début de l'exploitation, les trains sont mixtes 
(wagons marchandises d’une part et voitures voyageurs d’autre part).  

Dès le départ, la SNCV est considérée comme un service public. La société est donc gérée par l’Etat, les 
provinces et les communes. En revanche, elle confie l’exploitation à des sociétés privées, dites 
fermières2.  

La première ligne mise en service est Ostende-Nieuport, en 1885. En Région wallonne, ce sera Poix – 
St-Hubert, le 1er octobre 1886. La traction est assurée par des locomotives à vapeur. Le réseau SNCV 
permet de désenclaver les campagnes, de relier les villes à leur banlieue, de desservir les villes de 
moindre importance et donner ainsi un essor aux échanges économiques. Il se développe très 
rapidement pour couvrir l’ensemble de la Belgique. En 1894, il compte déjà 1.340 kilomètres3. Devant 
les inconvénients de la vapeur (fumée, etc.), la SNCV cherche rapidement une alternative : l'électricité. 
La première ligne à en bénéficier est Bruxelles – Petite Espinette, inaugurée le 1er octobre 1894. 
Néanmoins, le recours à la traction électrique ne se généralisera pas, car cette technique était plus 
coûteuse à mettre en œuvre que la traction vapeur. L’électricité sera surtout utilisée sur les lignes à 
fort trafic4.     

Pendant la Première Guerre mondiale, les Allemands réquisitionne le réseau du grand chemin de fer. 
La SNCV organise donc des services longue distance afin de répondre au besoin de la population5 
(ravitaillement, déplacement…) Néanmoins, l’armée allemande prend très rapidement conscience de 
l’intérêt du réseau vicinal d’un point de vue économique et stratégique. Dès 1915, elle entame une 
opération de démantèlement du réseau et réquisitionne près de la moitié du matériel roulant. En 1918, 
sur les 4.095 kilomètres de voies vicinales, seules 1.865 sont encore opérationnelles6.          

Les conséquences seront lourdes pour la suite. La situation d’après-guerre est d’autant plus difficile 
que les conditions économiques sont déplorables (industries au plus bas, inflation, conflits sociaux…) 

                                                           
2 L'affermage est une convention par laquelle un propriétaire abandonne à quelqu'un pour un temps déterminé 
la jouissance d'un bien, moyennant une redevance en argent ou en nature. 
3 TRICKELS 1996, p. 37. 
4 TRICKELS 1996, p. 37.  
5 DUSSART-DESART, Roland, FEGUENNE, Lara, MEEUWIG, Pierre, A la guerre comme à la guerre : Les Transports 
en commun durant les conflits, Liège, Musée des Transports en commun de Wallonie, 2014, p. 20-21. 
6 TRICKELS 1996, p. 38. 
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Par ailleurs, bon nombre de sociétés fermières ne peuvent plus assurer l’exploitation du réseau et la 
SNCV est obligée de reprendre en gestion directe la plupart des lignes. Parallèlement, elle doit 
également faire face à la concurrence des sociétés privées d’autobus qu’elle contrecarre en obtenant 
en 1924, le vote d’une loi protectionniste7. La première ligne d’autobus exploitée par la SNCV est mise 
en place en 1925. Peu avant 1940, la société compte 161 lignes d’autobus pour un total de 3.279 
kilomètres8.  

Durant la Seconde Guerre mondiale, le réseau vicinal pallie à nouveau l’absence du grand chemin de 
fer. La SNCV transporte 397 millions de voyageurs en 1944 contre 190 millions avant la Seconde Guerre 
mondiale9.  

L’après-guerre est marqué par une diminution du nombre de voyageurs et l’avènement de l’homme 
automobile. Néanmoins, la SNCV continue à moderniser son réseau, mais opte de plus en plus pour 
l’autobus, car plus économique. En 1965, le réseau ferré ne compte plus que 582 kilomètres contre 
4.769 après la Seconde Guerre10. Dès le milieu des années 1960, le budget de la SNCV est en déficit et 
la société peine dès lors à obtenir un budget à l’équilibre11.     

Par la loi du 8 août 1988, la Région Wallonne se voit confier les compétences en matière de transport 
en commun. Elle met de nouvelles structures en place : cinq sociétés d’exploitation autonomes, les 
TEC (Transport En Commun), coordonnées et contrôlées par une société-mère, la Société régionale 
Wallonne du transport (SRWT). La SNCV est dissoute en 1991 lors de la mise en place de ces nouvelles 
structures.  

Contenu 

Véhicules 

18 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Uniformes, objets relatifs à la perception, plaques de destination, modèles réduits… 

Archives  

Le MTCW ne conserve qu’une partie des archives de la SNCV, soit environ 104 m.l. Il ne s’agit pas d’un 
ensemble cohérent, mais de fragments plus ou moins importants provenant de différentes sections de 
la SNCV : essentiellement les provinces de Liège, de Namur et du Luxembourg.  

Le MTCW a acquis ces archives selon différents canaux :  

• Missions « de sauvetage » réalisées à partir 1991, par Serge Loureau, directeur actuel du 
MTCW, dans les dépôts ex-SNCV de la province de Liège.  

• Dons d’amateurs du transport vicinal. 
• Et plus récemment, des dons successifs du TEC Namur-Luxembourg et de la SRWT. 

Malheureusement, du côté wallon, lors de la dissolution de la SNCV en 1990, il n’y a pas eu de partage 
raisonné des archives de la société. Les documents ont été dispersés dans toute la Belgique en fonction 
des intérêts de chacun.  

Parmi les 104 m.l., on compte malheureusement beaucoup de vrac ou de dossiers isolés, mais aussi 
quelques « ensembles cohérents » : citons par exemple, les dossiers concernant les lignes de la SNCV 
de la province de Namur (env. 25 m.l.), et de la province du Luxembourg (env. 18 m.l.) Pour ces 

                                                           
7 TRICKELS 1996, p. 38.  
8 TRICKELS 1996, p. 39.  
9 TRICKELS 1996, p. 39.  
10 TRICKELS 1996, p. 39.  
11 TRICKELS 1996, p. 39.   
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dossiers, on dispose d’ailleurs d’un inventaire manuscrit (qui doit être néanmoins revu) réalisé par des 
historiens locaux bénévoles. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Inventaire manuscrit des archives concernant les lignes des provinces de Namur et du Luxembourg. 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

NEYTS, Lieze, Inventaris : Archief Nationale Maatschappij van Buurtspoorwegen (NMVB) : Algemene 
beschrijving van het archief [fichier PDF], Anvers, MobiliteitsErfgoed Tram en Autobus vzw, s.d. 
https://www.metavzw.be/Bestanden/bestanden/Algemene%20Beschrijving%20Archief.pdf 

Hormis quelques pièces, seules les archives doivent encore être inventoriées. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X X  X 

Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 

Archives    X (pièces non inv.) 

 

Sources complémentaires 

Cf. supra partim Les collections par support, fonds Jean-Géry Godeaux.  

BURLET, C. de, Les chemins de fer vicinaux en Belgique, Bruxelles, Imprimerie Schaumans, 2e édition, 
1908 [?]. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série). 

DANDOIS, Francis, GEERINCK, Olivier, En Type S sur les rails du Hainaut : 1970-2006, Breil-sur-Roya : 
les Editions du Cabri, 2006. 

W.J.K. DAVIES, 100 Years of the Belgian Vicinal : 1885-1985, Welling, Light Rail Transit Association, 
1985. 

W.J.K. DAVIES, The Vicinal story : light railways in Belgium 1885-1991, Scarborough, Light Rail Transit 
Association (LRTA), 2006. 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
https://www.metavzw.be/Bestanden/bestanden/Algemene%20Beschrijving%20Archief.pdf
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Sociétés régionales 

Liège 

 Société Frédéric Nyst et compagnie  

Dates 

1880-1898. 

Importance matérielle 

Moins d’1 m.l. d’archives. 
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Histoire de la société  

La Société Frédéric Nyst et Compagnie a été fondée par « deux industriels locaux, MM. Nyst, dont l’un 
Frédéric, est le plus connu, et dont le nom est lié à la création du réseau des Tramways bruxellois12 ». 
Le 4 septembre 1880, la société obtient pour 38 ans la concession d’un tramway dit « est-ouest » qui 
relie la station du Haut-Pré à Cornillon via Saint-Lambert et Sainte-Marguerite. Un premier tronçon est 
opérationnel fin 1881 ; la station du Haut-Pré est quant à elle desservie à partir de février 1882. Le 
dépôt se situe rue de Hesbaye. 

Afin d’augmenter ses recettes, la société a recours à la publicité qu’elle placarde sur ses voitures13. Les 
affaires de la société sont beaucoup moins florissantes que celles des TL14. L’irrégularité des services 
et la malpropreté du matériel sont des plaintes récurrentes de la part des usagers.  

En 18 ans, le réseau évolue à peine et seule une extension vers Robermont est installée à partir de 
189515. Durant toute cette période, la traction demeure chevaline. 

Contenu 

Archives  

Le MTCW ne conserve que quelques documents produits par la compagnie. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules     
Objets     
Archives   X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 

 
Sources complémentaires 

Cf.  Société des tramways est-ouest et extensions, Société anonyme des tramways liégeois. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

FEGUENNE, Lara, ETIENNE, Min Ae, Rencontre avec Empain, Nyst, Pieper, etc. !, Liège, Musée des 
transports en commun du pays de Liège, 2013. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

                                                           
12 FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays de 
Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976, p. 27. 
13 FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays de 
Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976, p. 27. 
14 FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, op. cit., p. 28. 
15 FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, op. cit., p. 28. 
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 Société du tramway de Cointe  

Dates 

1895-1930. 

Importance matérielle 

1 objet. 

Histoire de la société  

À la fin du XIXe siècle, Cointe et ses nombreux espaces boisés constitue un lieu de promenade apprécié 
des citadins. On souhaite donc très rapidement installer une ligne de tramways pour amener les 
visiteurs au plateau de Cointe. Un premier projet est proposé par Ernest-Frédéric Nyst, mais il ne verra 
jamais le jour. C’est finalement un dénommé Paul Schmidt qui obtient le 3 juillet 1893 la concession 
de la ligne pour une durée de 50 ans. Il rétrocède aussitôt ses droits à une société créée pour l’occasion, 
la Société du tramway de Cointe.  

La compagnie décide d’installer une ligne électrifiée, bien plus efficace que des chevaux pour gravir la 
colline de Cointe, et confie la conception de l’ensemble de l’installation électrique à la société 
Electricité et hydraulique. Le tramway est inauguré en 1895. 

Le départ de la ligne se fait place Sainte-Véronique tandis que le dépôt est installé avenue de 
l’Observatoire. Le service est assuré par deux motrices et deux voitures ouvertes. La circulation est à 
voie unique, celle-ci dépassant à peine les 1500 mètres de long. Hormis Frédéric Nyst, les dirigeants 
des autres compagnies liégeoises voient plutôt d’un bon œil l’arrivée de ce nouveau concurrent qui 
leur ouvre potentiellement une nouvelle clientèle via les correspondances.  

Au final, la ligne ne rencontre pas le succès escompté. Néanmoins, la compagnie est convoitée par les 
TL qui y voient un moyen d’étendre son réseau vers Sclessin, mais finalement ce sont les RELSE qui la 
reprennent vers 1905. La concession sera reprise près de 25 ans plus tard par les TULE à l’occasion du 
remaniement des lignes en prévision de l’Exposition internationale de 1930. Les TULE y testeront un 
nouveau mode  de transport : le trolleybus. 

Contenu 

Objet 

Modèle réduit de la motrice n° 30, MTCW.D307 (dépôt du MVW).  

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules     
Objets X    
Archives     

 
Sources complémentaires 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

FEGUENNE, Lara, ETIENNE, Min Ae, Rencontre avec Empain, Nyst, Pieper, etc. !, Liège, Musée des 
transports en commun du pays de Liège, 2013. 
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FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

FELLINGUE, Edmond, RENARD, Jean-Henri, Le tramway de Cointe (Liège), Liège, GTF, 2009. 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société anonyme des tramways liégeois  

Dates 

1875-1927.  

Importance matérielle 

3 véhicules. 

1 objet. 

Moins d’1 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

Créée le 7 décembre 1875, la Société anonyme des tramways liégeois (TL) reprend les concessions 
accordées en 1871 à James Marmont et exploitées par la Liege Tramways Company Limited. Elle 
récupère également les installations et le matériel (roulant) liés à l’ancienne société. Le réseau des TL 
couvre ainsi un territoire qui va des Guillemins aux faubourgs vers Herstal avec une liaison vers la gare 
du Longdoz.  

Jusqu’à 1880, les TL sont les seuls à exploiter les tramways à Liège. Selon Edmond Fellingue, au début 
de leur exploitation, les TL auraient eu recours durant trois ans à la traction vapeur au-delà de l’actuelle 
rue des Guillemins16.  

Le 19 juin 1892, les TL passent un contrat avec la Compagnie internationale d’électricité pour 
l’électrification de la section Coronmeuse-Grand-Puits (au pont de Wandre) sur une distance d’un peu 
plus de trois kilomètres. Le parcours présente peu de difficultés : absence de forte pente et courbe. 
L’alimentation est aérienne et le retour se fait par le sol. La ligne est inaugurée le 9 août 1893. Il s’agit 
du premier tramway électrique en Belgique. 

L’histoire des TL est émaillée de nombreux conflits avec la Ville de Liège qui perdureront jusqu’à la 
fusion des compagnies de transport. En 1900, la Ville reprend la concession liégeoise des TL, car elle 
est arrivée à expiration. Elle confie son exploitation à la Société anonyme des tramways communaux 
créée pour l’occasion. Au début du XXe siècle, les TL ne possèdent donc plus que la concession de 
Herstal, soit la ligne Coronmeuse-Vivegnis.  

                                                           
16 Les TL se seraient associés avec la firme Regnier-Poncelet (Ateliers de Saint-Léonard) « pour exploitation par 
locomotives, de la partie extrême de la ligne, au-delà de la rue de la Station où finit le service urbain. » 
(FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, op. cit., p. 23). Plus loin, 
Fellingue écrit que les « TL abandonnent la traction à vapeur, au moment où elle entre en service sur la ligne 
Liège-Jemeppe », soit vers 1882. (Id., p. 30).  

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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A la veille de l’Exposition universelle de 1905, les TL obtiennent au grand dam de la Ville une concession 
importante pour trente ans au sud de Liège17. Parallèlement, les TL poursuivent leur pénétration dans 
le centre-ville et atteignent la place Cockerill vers 1903-1904, puis la place du Théâtre en avril 190518.  

La rivalité entre les TL et les TC trouvent une issue en 1905 avec l’unification des réseaux des TL et des 
Tramways communaux, « la Ville restant propriétaire de son matériel et se voyant ristourner 35 % des 
recettes de ses lignes, la société promettant  de surcroît de lui verser 5 % de ses encaisses propres.19 » 
A l’occasion de cette fusion, le matériel roulant est renuméroté et les lignes sont désormais identifiées 
par un numéro20. 

La Première Guerre mondiale est une période de stagnation. Néanmoins, la circulation des tramways 
continuent malgré les difficultés (pont des Arches détruit le 6 août 1914, pénurie de cuivre…) Après la 
fin des hostilités s’ensuit une période de reconstruction. Les TL et les Tramways communaux 
poursuivent la modernisation du matériel roulant. À partir de 1922, les deux sociétés adoptent la livrée 
crème21. Parallèlement, la période est marquée par une dégradation du climat social en raison de la 
hausse du coût de la vie.   

Dès les années 1920, une fusion est évoquée entre les TEO, les Tramways liégeois et les Tramways 
communaux. Une convention provisoire est d’ailleurs signée le 28 février 192022. Néanmoins, il faudra 
attendre 1927 pour que l’unification du réseau liégeois se concrétise suite aux inondations 
particulièrement dévastatrices de 192623. 

Contenu 

Véhicules 

3 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Le MTCW ne possède qu’un seul objet pour les TL, un modèle réduit de la motrice 256 des Tramways 
liégeois (D.306). Il s’agit d’un dépôt à long terme du Musée de la Vie wallonne.  

Archives  

Les archives des Tramways liégeois ont été dispersées et le MTCW n’en conserve malheureusement 
que des bribes. Il s’agit de documents relatifs au personnel, des lettres, un répertoire des plans, un 
règlement, des ordres de services…  

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

 

                                                           
17 Id., p. 46.  
18 Ibid. 
19 Ibid. 
20 Ibid.  
21 FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, op. cit., p. 78. 
22 Recueil financier annuel, Bruxelles : L’Industrie, 1921, p. 384.  
23 Liège connaît en 1926, des inondations particulièrement dévastatrices. Devant l'ampleur du travail de 
reconstruction qui s'impose, la décision est enfin prise de regrouper les TL, les TEO et les TC en une seule société, 
les Tramways unifiés de Liège et extensions (TULE). Cette unification sera l'occasion idéale de rationaliser le 
réseau : une seule couleur, la couleur crème pour l'ensemble des véhicules et un nouveau système de titres de 
transports grâce à un oblitérateur mécanique à manivelle dès 1930. 
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Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X   X (pièces non inv.) 
Objets X   X (pièces non inv.) 
Archives   X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 

 

Sources complémentaires 

Cf. Société anonyme des tramways communaux, Société anonyme des tramways unifiés de Liège et 
extensions. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société des tramways est-ouest et extensions  

Dates 

1898-1927. 

Importance matérielle 

4 véhicules. 
10 objets actuellement inventoriés.  
Moins d’1 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

La Société des tramways est-ouest et extensions (TEO) est constituée à Liège le 21 avril 1898. Elle 
succède à la Société Frédéric Nyst et cie. Elle forme en 1927, la Société des tramways unifiés en 
fusionnant avec la Société des Tramways liégeois.  

Les TEO ont « pour objet l’acquisition, l’établissement, l’armement pour la traction électrique et 
l’exploitation des lignes de tramways dont la concession appartient actuellement à la société en 
commandite simple Frédéric Nyst et cie24 ». Avec les TEO, l’ex Société Frédéric Nyst et Cie passe donc 
à l’électrification. 

Au fil des années, les TEO obtiennent plusieurs extensions : de Bois-de-Breux à Fléron (15 avril 1902),  
jusqu’à la gare de Ans (28 décembre 1904), jusqu’aux Grands-Prés à Chênée (15 avril 1902)25, puis 

                                                           
24 Recueil financier annuel, Bruxelles : L’Industrie, 1898-1899, p. 197. 
25 FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, op. cit., p. 54-55. 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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jusqu’à Trooz via Chaudfontaine (6 mars 1913)26… Peu avant 1914, une nouvelle station avec dépôt 
sera construite à Henne afin de mieux répondre aux exigences du réseau. En 1921, le réseau des TEO 
couvre au total 28 kilomètres27.  

De manière générale, les transports en commun sont mis à mal par la Première Guerre mondiale. À 
Liège, la destruction du pont des Arches dès le début du conflit perturbe fortement les 
communications. Le réseau des TEO est particulièrement touché, car coupé en deux, ce qui entraîne 
des difficultés d’alimentation électrique sur la ligne de Ans.  

Après la guerre, les sociétés de transport connaissent des difficultés financières en raison de la 
reconstruction du réseau et de l’amélioration des conditions salariales du personnel. La hausse des 
tarifs accordée par le gouvernement (en 1919 et 1920 pour les TEO) ne permet pas aux sociétés de 
transports de retrouver une situation florissante.    

Dès les années 1920, une fusion est évoquée entre les TEO, les Tramways liégeois et les Tramways 
communaux. Une convention provisoire est d’ailleurs signée le 28 février 192028. Par ailleurs, hormis  
l’extension vers Trooz, toutes les concessions des TEO sont arrivées à expiration le 31 mai 1921. Depuis 
lors, aucune solution n’a été trouvée et les TEO continuent l’exploitation de ces concessions de 
manière illicite, mais avec l’accord tacite des autorités29. Néanmoins, cette situation ne peut pas 
perdurer. Un cahier des charges en vue de l’unification des sociétés de transport est établi le 11 janvier 
1925 et le 10 mars de la même année, une convention est signée à Bruxelles entre le ministre de 
l’Agriculture et des travaux publics, l’échevin des Services industriels communaux et les différentes 
compagnies de transport.  Néanmoins, il faudra attendre fin 1927 pour que la fusion soit effective avec 
la constitution le 12 décembre de cette même année, de la Société anonyme des tramways unifiés de 
Liège et extensions. Les inondations de 1926 et les nombreux dégâts/destructions qu’elles vont 
provoquer accélèreront le processus. 

Contenu 

Véhicules 

3 véhicules cf. tableau. 

Objet 

Parmi les pièces uniques, citons le Portrait de Frédéric Nyst par Jozef Janssens, don de la famille Nyst. 
Pour le reste, il s’agit d’objets relatifs au personnel (montres de poche, matrice de bouton…) ou de 
pièces mécaniques. 

Archives  

Le MTCW ne conserve que quelques documents produits par les TEO. Il s’agit de pièces isolées. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

                                                           
26 Id., p. 72. 
27 Recueil financier, Bruxelles : Etablissements Emile Bruylant – Paris : Boyveau et Chevillet, 1921, p. 358. 
28 Recueil financier annuel, Bruxelles : L’Industrie, 1921, p. 384.  
29 « Bien après l’échéance, il est constaté qu’en moyenne les différentes concessions de l’Est-Ouest, hormis 
l’extension de Trooz, sont arrivées à expiration le 21 mai 1921. Or la société continue à exploiter, et l’autorité 
ferme les yeux, concevant l’impossibilité de recourir à l’adjudication publique. De par les circonstances, 
l’exploitant serait le seul soumissionnaire probable, et encore, car les fermiers des lignes vicinales rendent leur 
tablier, l’un après l’autre. Sans doute, vaut-il mieux un tram illicite que pas du tout. » FELLINGUE, Edmond, 
HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, op. cit., p. 79. 
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Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X (pièces inv.)    
Objets X (pièces inv.)  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives   X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 

 
Sources complémentaires 

Cf.  Société Frédéric Nyst et compagnie, Société anonyme des tramways communaux, Société anonyme 
des tramways liégeois, Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société anonyme des tramways communaux  

Dates 

1900-1927. 

Importance matérielle 

1 véhicule. 

Histoire de la société  

Le 30 novembre 1900, la concession liégeoise de la Société anonyme des tramways liégeois (TL) est 
venue à expiration et, à la suite de l’adjudication, c’est l’ingénieur liégeois Félix Mélotte qui remporte 
le 22 octobre 1900 le contrat en affermage de 10 ans et 1 mois, devançant ainsi les TL, les RELSE et 
MM. Debacker et Allard. Félix Mélotte rétrocède ensuite ses droits à la Société anonyme pour 
l’exploitation des tramways communaux liégeois (TC) créée à cette fin. À noter qu’à l’époque, les TL 
possèdent encore la ligne de Liège-Herstal de 6 kilomètres dont la concession expire seulement en 
1923. 

Durant près de cinq ans, les TC et les TL vont se livrer une concurrence féroce, la Ville souhaitant 
conserver le monopole sur le réseau du centre-ville. Néanmoins, en 1904, les TL ayant obtenu une 
concession pour développer leur réseau au sud de la ville, ils proposent à la Ville d’unifier leur réseau 
avec celui des TC, ce qui est accepté. La Ville demeure propriétaire de son matériel et bénéficie de 
plusieurs avantages financiers. Elle habilite les TL à l’exploitation de ses propres lignes. Une des 
conséquences principales de cette unification est la numérotation des lignes ainsi que la 
renumérotation du matériel.  

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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Pour la suite, voir TL.  

Contenu 

Véhicules 

1 véhicule cf. tableau.  

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules     
Objets X    
Archives     

 

Sources complémentaires 

Cf. Société anonyme des tramways liégeois, Société anonyme des tramways unifiés de Liège et 
extensions. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions  

Dates 

1927-1961. 

Importance matérielle 

13 véhicules. 
Plus de 50 objets. 
Environ 10 m.l. d’archives.  

Histoire de la société  

La Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions est constituée le 12 décembre 1927. 
Elle résulte de la fusion des TEO et des TL. Le réseau est exploité selon les modalités de la convention 
de 1925 conclue entre l’Etat belge, la Ville de Liège, les TEO et les TL30. Par conséquent, la création des 
TULE relève d’une association étroite entre les pouvoirs publics et le secteur privé. L’unification permet 

                                                           
30 Le projet de fusion est loin d’être neuf. Il émerge peu après la Première Guerre mondiale et fait l’objet de 
nombreuses négociations dans le courant des années 1920 entre les différentes sociétés de transport et les 
pouvoirs publics. Un cahier des charges est établi au début de l’année 1925 suivi d’une convention quelques mois 
plus tard. L’accord ne sera ratifié qu’en 1927, les inondations particulièrement dévastatrices de 1926 ayant 
accéléré le processus.  
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de rationaliser le réseau : une seule couleur, la couleur crème pour l'ensemble des véhicules et dès 
1930, un nouveau système de titres de transports. La concession est accordée aux TULE pour une durée 
de 36 ans, à compter du 25 janvier 1925 ; elle expire donc le 31 décembre 1960.  

Le 1er janvier 1930, les TULE reprennent la concession exploitée par la « Société des Tramways de 
Cointe » via les RELSE. Le 10 août 1930 a lieu l’inauguration officielle de la première ligne de trolleybus 
qui relie la place Cathédrale à Cointe. Le trolleybus, plus maniable que le tramway, permet de mieux 
desservir d’une part, les quartiers situés sur les hauteurs de la ville de Liège et d’autre part, les zones 
urbaines aux rues étroites et sinueuses. Très rapidement, le trolleybus remplace le tramway sur de 
nombreuses lignes existantes. En 1934, le réseau de trolleybus liégeois devient le plus important en 
Europe.  

Durant la Seconde Guerre mondiale, la destruction des ponts ainsi que les dommages causés au réseau 
électrique perturbent la circulation des transports en commun. Néanmoins, le trafic s’organise assez 
rapidement et les TULE continuent à assurer le service coûte que coûte. La réquisition du grand chemin 
de fer par l’Occupant et la pénurie de carburant entraîne une hausse très importante du nombre de 
voyageurs transportés par les TULE : on atteint les 66,5 millions en 1943 contre 51 millions en 193931. 

Après la guerre, les TULE connaissent de nombreuses difficultés : reconstruction/rénovation du réseau, 
diminution progressive du nombre de voyageurs, difficultés financières, conflits sociaux… Les TULE 
sont fortement desservis par la politique gouvernementale très frileuse en matière de hausse des 
tarifs. Cette situation entraîne un déséquilibre financier : les charges sont de plus importantes, mais 
les recettes des TULE ne sont pas suffisantes pour les assumer32. Par ailleurs, la société des TULE est 
peu encline aux investissements, la fin de sa concession arrivant à terme en 1960… 

Parallèlement, les tramways sont de moins en moins nombreux. Ils sont d’abord remplacés par des 
trolleybus, puis à partir des années 50, par des autobus, les dirigeants des TULE voyant ce véhicule 
comme un symbole de modernité33. En 1960, il ne subsiste plus que 3 lignes de tramways.  

La Société exploite ainsi le réseau jusqu’au 30 juin 1961. Quelques jours auparavant, le 23 juin, sont 
créées la Société des transports Intercommunaux de Liège-Seraing (STILS), - ex RELSE -, et la Société 
des transports intercommunaux de l’agglomération Liégeoise (STIAL), - ex TULE -, qui elles-mêmes 
fusionneront et donneront naissance à la Société des transports intercommunaux de la région liégeoise 
(STIL) le 23 avril 1964. Les TULE resteront une entité juridique jusqu’en 1975. 

Contenu 

Véhicules 

13 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Plus de 50 objets inventoriés : uniformes, objets mécaniques, objets relatifs aux voies aériennes et à 
la perception, plaques signalétiques…  

Archives  

                                                           
31 TRICKELS 1996, p. 22. 
32 Recueil financier, Bruxelles : Etablissements Emile Bruylant, 1951, p. 417. « Ce n’est qu’à la fin de l’année, et 
devant la nouvelle demande du personnel d’obtenir une allocation de 2.000 francs par agent que le 
gouvernement admit, au 1er janvier dernier [1948], un relèvement des tarifs de 10 p.c. Cette majoration porte 
les tarifs actuels au coefficient 1,98, alors que les dépenses en salaires, charges sociales comprises, dépassent le 
coefficient 3,5, et que le prix de toutes les matières nécessaires à l’exploitation, énergie électrique comprise, 
atteignent 3 à 4,5 fois ceux d’avant-guerre.  
33 PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 2009, p. 
232.  
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Vrac (dossiers relatifs au matériel roulant, personnel…), quelques plans.  

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Hormis quelques pièces, seules les archives doivent encore être inventoriées. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X    
Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives   X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 

 

Sources complémentaires 

Cf. Société anonyme des tramways communaux, Société anonyme des tramways liégeois, Société 
anonyme des tramways est-ouest et extensions, Société des transports Intercommunaux de Liège-
Seraing, Société des transports intercommunaux de l’agglomération Liégeoise, Société des transports 
intercommunaux de la région liégeoise. 

BRAIVE, Jacques, EVRARD, Jean, MARGANNE, Roland, Le trolleybus à Liège : Contribution historique, 
Liège, GTF, 1992. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série). 

ETIENNE, Christel. (1995). Les transports en commun à Liège de 1948 à 1971 : dépouillement du fonds 
Desarcy-Robyns (Travail de fin d’étude – Graduat bibliothécaire-documentaliste). Institut supérieur 
d’enseignement des sciences de l’information et des sciences sociales de la Province de Liège, Liège. 

ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

Jean EVRARD, Jean-Géry GODEAUX, Marcel LAMBOU, Robert STEKKE, Tramways et trolleybus dans la 
guerre (1939-1945) : Une décennie de transports publics à Liège, Liège, GTF, 1994. 

EVRARD, Jean, MARGANNE, Roland, Le dernier tram [urbain], Liège, GTF, 2004. 

EVRARD, Jean, MARGANNE, Roland, Le dernier tram : 40e anniversaire de la suppression des trams à 
Liège : 23 novembre 1871 - 31 août 1964, Liège, GTF, 2004. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

Jean-Géry GODEAUX (dir.), Jean EVRARD, Marcel LAMBOU, Robert STEKKE, Les tramways au pays de 
Liège, tome III : Liège au fil des trolleybus, Liège, Editions GTF, 2001. 
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LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

MARGANNE, Roland, RENARD, Jean-Henri, Tram et trolleybus en province de Liège, Liège, GTF, 2001 
(Trans-fer hors-série). 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société des transports intercommunaux de l’agglomération liégeoise 

Dates 

1961-1964. 

Importance matérielle 

7 véhicules. 

Plus d’une vingtaine d’objets inventoriés. 

Environ 21 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

Cf. infra Société des Transports intercommunaux de la Région liégeoise 

Contenu 

Véhicules 

7 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Uniformes, objets relatifs à la perception, objets techniques… 

Archives  

Vrac : plans de véhicule, dossiers du personnel, indicateurs, carte, tickets, règlement, rapports 
annuels… 

TULE, STIAL et STIL, Fonds des manifestations aux décorés et des décorations industrielles, 1941-1970. 

TULE, STIAL, STIL et ses successeurs en droit, Revue de presse, 1958-2007. 

STIAL, STIL et ses successeurs en droit, Série de copies de lettres, des copies d'ordres de service, des 
registres de statistiques de voyageurs et de recettes, 1961-1998. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X    x 
Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives    X (pièces non inv.) 

 

Sources complémentaires 

Cf.  Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions, société des transports 
intercommunaux de la région liégeoise. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série). 

ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1970-1980 : Les années d’espoir, Mons, PFT-TSP, 
2017. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société des transports intercommunaux de la région liégeoise 

Dates 

1964-1990 

Importance matérielle 

12 véhicules. 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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Plus d’une vingtaine d’objets inventoriés. 

Environ 21 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

Fin 1960, les concessions des TULE et des RELSE étaient arrivées à expiration.  En 1961 sont donc créées 
respectivement le 23 juin et le 28 août, la « Société des transports intercommunaux de l’agglomération 
liégeoise » (STIAL), ex TULE et la « Société des transports intercommunaux de Liège-Seraing » (STILS), 
- ex RELSE. Il s’agit de sociétés de droit public avec une gestion mixte privée-publique. La création de 
ces deux sociétés est une solution transitoire en vue de préparer la fusion des deux réseaux ex-RELSE 
et ex-TULE. L’unification sera effective en 1964. Ainsi, le 23 avril de cette même année est constituée 
la Société des transports intercommunaux de la région liégeoise.  

La STIL est gérée par l’Etat, la Province de Liège, les Villes de Liège et de Seraing, ainsi que par les TULE 
et les RELSE qui continuent à exister sous la forme d’entité juridique. En 1978, la société passe 
exclusivement sous la tutelle des pouvoirs publics, l’Etat ayant racheté les parts des compagnies 
privées. En 1989, les compétences en matière de transport sont régionalisées. Une nouvelle 
organisation des sociétés de transport est mise en place en Wallonie selon une structure pyramidale. 
En 1991, est donc créée la Société régionale wallonne du transport (SRWT), société mère chapeautant  
cinq sociétés autonomes d'exploitation se partageant le territoire de la Wallonie : le TEC Brabant 
Wallon, le TEC Charleroi, le TEC Hainaut, le TEC Liège-Verviers et le TEC Namur-Luxembourg. 

Contenu 

Véhicules 

12 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Uniformes, objets relatifs à la perception, objets techniques… 

Archives  

Vrac : plans de véhicule, dossiers du personnel, indicateurs, carte, tickets, règlement, rapports 
annuels… 

TULE, STIAL et STIL, Fonds des manifestations aux décorés et des décorations industrielles, 1941-1970. 

TULE, STIAL, STIL et ses successeurs en droit, Revue de presse, 1958-2007. 

STIAL, STIL et ses successeurs en droit, Série de copies de lettres, des copies d'ordres de service, des 
registres de statistiques de voyageurs et de recettes, 1961-1998. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X    x 
Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives    X (pièces non inv.) 
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Sources complémentaires 

Cf. Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions, Société des transports 
intercommunaux de l’agglomération liégeoise, Société des transports intercommunaux de Liège-
Seraing. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série). 

ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1970-1980 : Les années d’espoir, Mons, PFT-TSP, 
2017. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Railways économiques de Liège-Seraing et extensions  

Dates 

1881-1961. 

Importance matérielle 

9 véhicules. 
39 objets inventoriés. 
Moins de 3 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

La société des RELSE a été constituée à Bruxelles le 21 juillet 1881 par la S.A. Compagnie générale de 
Railways à voie étroite et MM. Edmond Terlinden, Alphonse Braemt et consorts. Son siège social se 
situe d’abord à Liège, puis à Jemeppe-sur-Meuse, et enfin, à Bruxelles. Suivant l’acte de constitution, 
les comparants ont fixé à sept le nombre d’administrateurs. Parmi eux, signalons le célèbre homme 
d’affaire Edouard Empain. 

L’exploitation débute à la mi-mai 1882. Selon le Recueil financier, « La Compagnie générale de Railways 
à voie étroite fait apport de la concession du tramway de Liège à Jemeppe (arrêté royal du 16 juin 
1881, Moniteur du 25 juin 1881), des études de diverses extensions (vers le centre de la ville de Liège, 
d’une part et vers Angleur, Ougrée, Seraing, le Val-Saint-Lambert et Hollogne-aux-Pierres d’autre part) 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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et se charge à forfait de la construction et de l’armement de la ligne.34 » Les RELSE possèdent en outre 
la concession de différentes lignes vicinales (Charleroi, Ostende...) En 1905, la société reprend 
l’exploitation du tramway de Cointe (cf. supra).  

Au début de l’exploitation, les services sont assurés par des locomotives à vapeur. Le Liège – Seraing 
peut être considéré comme le premier chemin de fer de type vicinal, circulant « en chaussée » en 
Belgique35. Contrairement à la SNCV, il circule en zone urbaine sur la plus grande partie de son 
parcours. Le terminus à Liège se trouve dans un premier temps avenue Blonden, puis à partir de 1884, 
quai de l’Université (actuel qui Van Hoegaerden) en face de la « Grand Poste » ; il sera prolongé au 
Théâtre en 1905.  

Dès 1900, l’exploitation électrique débute avec une nouvelle ligne entre le pont de Seraing et le 
quartier de Lize. Les premiers véhicules électriques à sillonner le réseau sont d’élégantes motrices à la 
décoration de style Art nouveau, aux plateformes ouvertes (comme la motrice 1), qui seront plus tard 
munies de paravents. Les RELSE font construire à leurs frais, par les entreprises Cockerill, le premier 
véritable pont de Seraing « tous véhicules ». C’était une des conditions à l’obtention, en 1903, d’une 
nouvelle concession (venant à échéance le 25 septembre 1960). La construction du pont de Seraing 
permet aux RELSE de relier entre elles les deux premières lignes (Liège-Jemeppe et pont de Seraing-
quartier de Lize), puis d’étendre leur réseau. Celui-ci, entièrement électrifié, s’étend donc d’un côté, 
vers Flémalle et de l’autre, vers les hauteurs de Seraing, jusqu’aux Biens communaux. La dernière 
extension du réseau ferré sera réalisée en 1941 avec le tronçon reliant Sclessin à la gare d’Ougrée. 

Après la Seconde Guerre mondiale, on assiste, petit à petit, au déclin des réseaux de tramways. Les 
concessions des compagnies de transport, dont celle des RELSE, arrivent à échéance au début des 
années 60 et l’État tarde à se prononcer sur leur avenir. Les sociétés n’investissent plus, le matériel 
n’est plus modernisé et le secteur des transports en commun voit sa clientèle s’effriter inexorablement 
face à la concurrence de l’automobile.  

Les décennies 50 - 60 sont en effet celles du « tout-à-l’auto ». Le nombre de véhicules privés augmente 
rapidement, la circulation se fait de plus en plus intense et la priorité est partout donnée à l’automobile 
au détriment des transports en commun (vaste programme autoroutier, transformation de boulevards 
en voies rapides…) 

Parallèlement, un nouveau véhicule de transport en commun gagne du terrain : l’autobus diesel, plus 
souple d’utilisation et mieux adapté aux nouvelles conditions de circulation. Lorsqu’en 1960, le réseau 
passe sous le régime d’intercommunale mixte associant public et privé (STILS, puis STIL), c’est l’autobus 
qui est favorisé. 

À Liège, les derniers tramways urbains sont supprimés en août 1964. Quant aux trams verts, ils 
circuleront encore quelques années, mais les autorités ne les intègrent plus dans leurs plans lors de la 
conception de nouveaux travaux routiers (construction du quatrième pont de Seraing, puis voie rapide 
sur la rive gauche de la Meuse). Ils sont finalement supprimés en trois étapes (par manque d’autobus 
disponibles). 

Le 30 avril 1968, le dernier tram vert rentre définitivement au dépôt, marquant ainsi la fin des 
tramways dans l’agglomération de Liège  

Contenu 

Véhicules  
9 véhicules cf. tableau.  

                                                           
34 Recueil financier annuel, Bruxelles : L’Industrie, 1898-1899, p. 209. 
35 La SNCV (Société nationale des chemins de fer vicinaux) ne sera créée qu’en 1884. 
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Objets 
Képis, objets relatifs au personnel et à la perception, signalisation, modèles réduits… 

Archives 
Vrac essentiellement : quelques dossiers, des documents isolés, des affiches, des plans. 
Ces documents sont parvenus au MTCW en plusieurs phases (dons d’amateurs des transports en 
commun).  

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X X  X 
Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives    X (pièces non inv.) 

 
Sources complémentaires 

Cf. Société du tramway de Cointe, Société nationale des chemins de fer vicinaux, Société anonyme 
des tramways unifiés de Liège et extensions.  

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série). 

ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

MARGANNE, Roland, RENARD, Jean-Henri, Tram et trolleybus en province de Liège, Liège, GTF, 2001 
(Trans-fer hors-série). 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

RENARD, Jean-Henri, Vies et transport en commun dans la guerre à travers « les trams verts Liège – 
Seraing – Flémalle – Ougrée « de la RELSE. Correspondances de guerre, Liège, GTF – Musée des 
transports en commun de Wallonie, 2014. 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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Trans-Fer, périodique trimestriel et hors-série. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société des transports intercommunaux de Liège-Seraing 

Dates 

1961-1964. 

Importance matérielle 

8 véhicules. 
Plus de 40 objets inventoriés. 
Moins de 3 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

La Société des transports intercommunaux de Liège-Seraing succède aux RELSE le 23 juin 1961. Elle 
fusionne le 23 avril 1964 avec la STIAL (ex-TULE) pour donner la STIL. Il s’agit d’une association de droit 
public dotée  de la personnalité juridique. Cf. supra Société des railways économiques de Liège-Seraing 
et extensions. 

Contenu 

Véhicules  

8 véhicules cf. tableau.  

Objets 

Cf. supra Société des Railways Economiques de Liège-Seraing et Extensions. 

Archives 

Cf. supra Société des Railways Economiques de Liège-Seraing et Extensions. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X X  X 
Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives    X (pièces non inv.) 

 

Sources complémentaires 

Cf. Société des Railways Economiques de Liège-Seraing et Extensions, Société des transports 
intercommunaux de l’agglomération Liégeoise, Société des transports intercommunaux de la région 
liégeoise. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série). 
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ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

MARGANNE, Roland, RENARD, Jean-Henri, Tram et trolleybus en province de Liège, Liège, GTF, 2001 
(Trans-fer hors-série). 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1970-1980 : Les années d’espoir, Mons, PFT-TSP, 
2017. 

Trans-Fer, périodique trimestriel et hors-série. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

Verviers 

 Société anonyme des tramways verviétois 

Dates 

1883-1962. 

Importance matérielle 

6 véhicules. 
Près d’une cinquantaine d’objets inventoriés. 
Moins de 15 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

La Société anonyme des tramways verviétois est la première compagnie de transport en commun de 
Verviers. Créée en 1883, elle sera remplacée en 1961, au terme de sa concession par la Société des 
transports intercommunaux de l’agglomération verviétoise. 

La Société anonyme des tramways verviétois est créée en 1883 suite à la demande en concession en 
1881 des Messieurs P. David, L. Mathonet et l’architecte bruxellois V. Besme. Le réseau est 
opérationnel à partir du 1er juillet 1884. Il comporte à l’époque deux lignes : Verviers – Renoupré – 
Ensival et Verviers-Harmonie – Dison. Le succès est au rendez-vous et la première année, le nombre 
de voyageurs s’élève déjà à 925.000.  

En 1898, la SATV obtient l’autorisation par arrêté royal pour l’exploitation de la traction électrique. 
Cette évolution est nécessaire pour desservir certaines zones trop pentues pour les chevaux. Le 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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passage à l’électricité est effectif deux ans plus tard, à partir du 13 mars 1900. Cette année-là, la SATV 
transporte près de deux millions de voyageurs. 

Jusqu’en 1914, la SATV est en pleine expansion : son réseau s’agrandit et vu la multiplication des lignes, 
la compagnie doit prendre la décision de les numéroter. Comme partout ailleurs, la SATV connaît des 
temps sombres durant la Première Guerre mondiale : le réseau subit de nombreuses perturbations, 
mais les tramways continuent à circuler tant bien que mal. A partir du 1er août 1918, le réseau passe 
entièrement sous le contrôle allemand. 

Juste après la guerre, la SATV passe par une phase de reconstruction puis reprend très vite son 
expansion. En 1934, la concession, d’une durée initiale de 50 ans, est prolongée jusqu’en 1960. 

Durant la Seconde Guerre mondiale, les tramways de la SATV connaissent une grande affluence, car 
pour beaucoup, il s’agit de l’unique moyen de transport encore disponible vu la pénurie de carburant 
et la réquisition du grand chemin de fer.  

Après une courte phase de reconstruction, la situation des transports en commun à Verviers revient 
très vite à la normale. En 1956, les premiers autobus de marque Brossel arrivent sur le réseau et 
remplacent progressivement les lignes de tramways. Le 31 décembre 1969, c’est la fin du réseau 
électrique, sous la STIV. En effet, en 1961, arrivant au terme de sa concession, la SATV est remplacée 
par une intercommunale mixte, la Société des transports intercommunaux de l’agglomération 
verviétoise, soit la STIV. 

Contenu 

Véhicules 

6 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Uniformes, objets relatifs à la perception, plaques de destination… 

Archives  

Série de dossiers administratifs. 

Vrac : horaires, avis, ordre de service, dossiers relatifs au personnel (maladies, pensions…), cahier des 
charges, tickets… Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Hormis quelques pièces, seules les archives doivent encore être inventoriées. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X  X   
Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives   X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 

 

Sources complémentaires 

Cf. Société des transports intercommunaux de l’agglomération verviétoise. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 



42 
 

HENRARD, Georges, Verviers : Ville et région parcourues en tram : Balade de 1884 à 1918, Dison, Sabel 
Print, 2004.  

HENRARD, Georges, Verviers : Ville et région parcourues en tram : De Renoupré à Pépinster : 1919-
1969, Dison, Sabel Print, 2006. 

HENRARD, Georges, Verviers : Ville et région parcourues en tram : Vers les hauteurs de la cité, Dison, 
Sabel Print, 2008. 

HENRARD, Georges, Verviers : Ville et région parcourues en tram : Les lignes de Heusy, Dison, Sabel 
Print, 2008. 

HENRARD, Georges, L'épopée d'un tram vicinal : 1909-1952 : Spa-Balmoral, Spa-Verviers, Spa-Tiège, 
Dison, Sabel Print, 2011. 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

MECH, Jean, MICHEL, Jean-Claude, TENAERTS, Alain, Le centenaire des transports en commun urbains 
à Verviers : 1884-1984 : Plaquette éditée pour la STIV par AMUTRA, Bruxelles, AMUTRA, s.d. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

 Société des transports intercommunaux de l'agglomération verviétoise  

Dates 

1961-1991. 

Importance matérielle 

8 véhicules. 
Plus d’une dizaine d’objets inventoriés. 
Moins de 5 m.l. d’archives. 

Histoire de la société  

La Société des transports intercommunaux de l'agglomération verviétoise succède à la SATV le 8 
novembre 1961. Elle gère le réseau verviétois. C’est sous sa gestion que l’on assiste à la fin du réseau 
électrique à Verviers. Elle assure l'exploitation du réseau de Verviers jusqu'en 1990-1991 suite à la 
régionalisation du secteur des transports en commun. 

La concession de la SATV arrivant à son terme le 31 décembre 1960, la SNCV pense un temps reprendre 
le réseau verviétois. Néanmoins, au vu de l’opposition de la Ville de Verviers et d’une partie du 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
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personnel, c’est un comité provisoire, la Société verviétoise de transport en commun (VTC) qui assure 
de manière temporaire la gestion à la fin de la concession de la SATV. La Société des transports 
intercommunaux de l'agglomération verviétoise voit le jour le 8 novembre 1961. La STIV est une 
entreprise mixte privée-publique appartenant à la fois à l’Etat, la Ville de Verviers et la VTC.  

A Verviers, comme ailleurs en Wallonie, la période du « tout à l’automobile » est peu propice au 
développement des transports en commun. Les résultats financiers, de même que le nombre de 
voyageurs, diminuent progressivement. La société est donc très frileuse en matière d’investissement. 
D’autre part, de 1960 à 1970, la STIV réduit son personnel de près de 30 %. A partir de 1970, le passage 
à un seul agent se généralise suite à la suppression des tramways. Néanmoins, le réseau continue son 
expansion. 

Les derniers tramways rentrent définitivement au dépôt le 31 décembre 1969. La direction de la STIV 
avait décidé de ne pas investir dans la modernisation des tramways qu’elle remplace progressivement 
à partir de 1962, par des autobus.  

C’est durant les années septante que sont mis en place un système d’abonnements. Parallèlement des 
oblitérateurs automatiques sont installés dans les autobus et les voyageurs peuvent désormais acheter 
leurs titres de service en prévente. 

Dans le courant des années 1970, on note une volonté de mieux informer les voyageurs : installation 
aux abris de tableaux horaire, de plans de réseaux… 

Initialement, le dépôt de la STIV se trouvait à Renoupré, rue de Limbourg. Dès septembre 1970, la STIV 
abandonne ce lieu pour investir de nouveaux bâtiments à Stembert. On y trouve les bureaux 
administratifs, un garage pour les autobus ainsi qu’un atelier. 

En 1990, afin d’assurer une meilleure gestion des transports en commun dans la province de Liège, la 
STIV fusionne avec la STIL dans le cadre de la création de la Société d’exploitation de Liège et Verviers, 
la SELV.  

Contenu 

Véhicules 

8 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Uniformes, objets relatifs à la perception, objets techniques… 

Archives  

Série de dossiers administratifs. 

Vrac : horaires, dossiers relatifs au personnel, tickets…  

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X  X   
Objets X  X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
Archives   X (pièces inv.) X (pièces non inv.) 
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Sources complémentaires 

Cf. Société anonyme des tramways verviétois. 

BUISSON, Christian, Tramways de Wallonie : Liège, Verviers, Charleroi : Années 1960, Tours, Sutton, 
2018. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

HENRARD, Georges, Verviers : Ville et région parcourues en tram : De Renoupré à Pépinster : 1919-
1969, Dison, Sabel Print, 2006. 

HENRARD, Georges, Verviers : Ville et région parcourues en tram : Vers les hauteurs de la cité, Dison, 
Sabel Print, 2008. 

HENRARD, Georges, Verviers : Ville et région parcourues en tram : Les lignes de Heusy, Dison, Sabel 
Print, 2008. 

LELOUP, Geert, STRUBBE, Filip, Inventaris van het archief van het Ministerie van Verkeer en 
Infrastructuur : Stads- en streekvervoer : 1842-2003 [fichier PDF], Bruxelles, Archives générales du 
Royaume, 2018  (Algemeen Rijksarchief invetarissen, n° 644). 
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-
geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor 

MECH, Jean, MICHEL, Jean-Claude, TENAERTS, Alain, Le centenaire des transports en commun urbains 
à Verviers : 1884-1984 : Plaquette éditée pour la STIV par AMUTRA, Bruxelles, AMUTRA, s.d. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1970-1980 : Les années d’espoir, Mons, PFT-TSP, 
2017. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

Charleroi 

 Tramways électriques du pays de Charleroi et extensions (TEPCE) 

Dates 

1904-1962. 

Importance matérielle 

3 véhicules. 
Quelques objets. 

http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor
http://www.arch.be/index.php?l=nl&m=nieuws&r=alle-nieuwsberichten&a=2018-06-23-kom-de-geschiedenis-van-het-belgische-stads-en-streekvervoer-op-het-spoor


45 
 

Histoire de la société  

La Société des tramways électriques du pays de Charleroi et extensions gère le réseau des transports 
en commun de la région carolingienne de 1904 à 1962. Elle se partage le territoire avec la SNCV. 

La première ligne de tramway dans la région de Charleroi date de 1881. Elle relie Charleroi à Gilly et 
est exploitée par les Chemins de fer vicinaux belges. La traction y est mixte : vapeur et chevaline. 
L’année suivante, une seconde ligne est inaugurée,  entre Charleroi et Montignies-sur-Sambre.  

1885 marque l’arrivée dans la région d’une seconde société de transport, la SNCV, qui entre 1886 et 
1902, met en place cinq lignes supplémentaires. Au début du XXe siècle, la SNCV et les Chemins de fer 
vicinaux belges adoptent la traction électrique.  

En 1903, la société des Chemins de fer vicinaux belges cède les concessions de Gilly et de Montignies 
aux RELSE, qui l’année suivante, rétrocèdent ces concessions à la filiale qu’ils viennent de créer, la 
Société anonyme des tramways électriques du pays de Charleroi, plus connue sous le nom des TEPCE. 
Rapidement, la SNCV passe un accord avec les TEPCE pour l’exploitation de son réseau dans la région 
de Charleroi : il s’agit d’une exploitation par voie d’affermage, le matériel, les installations et le 
personnel restant toujours attachés à la SNCV. En 1923, la SNCV se remet à exploiter elle-même  ses 
lignes. Les sociétés de transport présentes sur le territoire de Charleroi sont donc la SNCV et les TEPCE.  

En 1932 a lieu la première mise en service d’une ligne d’autobus entre Charleroi et Dampremy, mais 
cela restera une expérience isolée jusque dans les années 1950.  

Le réseau des TEPCE atteint son apogée au début des années 1930. Jusqu’à la Seconde Guerre 
mondiale, seuls quelques prolongements de lignes sont mis en place.  

Durant les deux conflits mondiaux, les TEPCE ont connu des temps difficiles, mais malgré tout, après 
les deux guerres, le retour à la normale s’est fait assez rapidement. Néanmoins, après la Seconde 
Guerre mondiale vient l’époque du « tout à l’automobile ». Les TEPCE sont dès lors confrontés à la 
concurrence des compagnies privées d’autobus. Par ailleurs, comme dans d’autres villes, le nombre 
grandissant de voitures personnelles entraînent de plus en plus de difficultés de circulation. Pour 
répondre à cette concurrence, les TEPCE entreprennent en 1951 une campagne de modernisation avec 
notamment un remplacement du matériel pour améliorer les performances des convois. C’est à cette 
occasion que l’on modifie la livrée verte des voitures : la partie supérieure des remorques est 
désormais peinte en gris tandis que le bas des caisses dans un nouveau vert.  

Ces mesures redressent temporairement la situation, mais la baisse des voyageurs reprend très vite. 
D’autre part, les coûts d’exploitation ne cessent d’augmenter… Dès 1958, les TEPCE remplacent les 
tramways par des autobus jugés moins chers en termes d’exploitation. Le dernier tramway rentre au 
dépôt de Genson le 1er juillet 1974. Entretemps, en 1962, la concession des TEPCE est arrivée à 
échéance et l’exploitation du réseau est alors confiée à une société intercommunale mixte, la STIC, 
Société des Transports intercommunaux de Charleroi.  

Contenu 

Véhicules 

3 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Uniformes. 

Archives  

Néant. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 
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Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules  X   
Objets    X (pièces non inv.) 
Archives     

 

Sources complémentaires 

Cf. Société des transports intercommunaux de Charleroi. 

Association Ferroviaire des Cheminots de Charleroi, PFT-TSP, Les trams verts de Charleroi en images, 
Bruxelles, PFT-TSP, 1994. 

Association Ferroviaire des Cheminots de Charleroi, PFT-TSP, Les tramways vicinaux de Charleroi et du 
Centre, Bruxelles, PFT-TSP, 1996. 

AUGUSTE, Paul, LATERRE, Jean, MARGANNE, Roland, Le métro léger de Charleroi, Liège, GTF, 2000 
(Trans-fer hors-série).  

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

SKELSEY, Geoffrey, HANSART, Yves-Laurent, Charleroi’s Trams since 1940 : Coal, Steel and cornfields, 
Wokinham, Light Rail Transit Association, 2013. 

 Société des transports intercommunaux de Charleroi (STIC) 

Dates 

1961-1991. 

Importance matérielle 

3 véhicules. 
Quelques objets. 

Histoire de la société  

La Société des transports intercommunaux de Charleroi est la société gestionnaire du réseau des 
transports en commun de la région carolingienne de 1961 à 1991. Elle se partage le territoire avec la 
SNCV. 

La Société des transports intercommunaux de Charleroi succède aux TEPCE, la concession de ces 
derniers ayant pris fin le 5 décembre 1961. Entreprise mixte à la fois privée et publique, la STIC est 
gérée par l’Etat, la Ville de Charleroi, les communes de Marcinelle et de Montignies-sur-Sambre et les 
TEPCE.  

En raison d’une part du contexte du « tout à l’automobile » et d’autre part, d’une politique peu 
proactive de la STIC, les années soixante et septante sont une période noire dans le domaine des 
transports en commun dans la région de Charleroi : chute importante du nombre de voyageurs, pertes 
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financières de la STIC… Par ailleurs, la création de la STIC ne permet pas une meilleure coopération 
avec la SNCV. Il n’y a donc pas d’amélioration de la cohérence du réseau.  

Ce contexte négatif fait que la STIC n’investit pas dans la modernisation du réseau électrique existant, 
modernisation qui pourtant est bien nécessaire. Pour la STIC, l’avenir, c’est le métro léger, dont le 
premier projet est établi en 1965 (le contexte humain et économique ne justifie néanmoins pas un 
projet de cet ampleur). Cinq ans plus tard, les travaux n’ont toujours pas commencé, la STIC et la SNCV 
n’arrivant pas à se mettre d’accord… Ainsi, le premier tronçon n’est inauguré que le 21 juin 1976.  

Le 30 juin 1974 marque la fin des tramways à Charleroi. Le matériel devenait vétuste et la STIC préfère 
investir dans l’achat d’autobus plutôt que dans la rénovation de ses tramways : entre 1970 et 1975, la 
STIC passe de 22 autobus à 89. En 1991, suite à la régionalisation du secteur des transports en commun, 
la STIC et la SNCV fusionnent pour créer le TEC Charleroi. 

Contenu 

Véhicules 

3 véhicules cf. tableau.  

Objet 

Uniformes. 

Archives  

Néant. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules  X   
Objets    X (pièces non inv.) 
Archives     

 

Sources complémentaires 

Cf. Société anonyme des tramways électriques du pays de Charleroi et extensions. 

Association Ferroviaire des Cheminots de Charleroi, PFT-TSP, Les trams verts de Charleroi en images, 
Bruxelles, PFT-TSP, 1994. 

AUGUSTE, Paul, LATERRE, Jean, MARGANNE, Roland, Le métro léger de Charleroi, Liège, GTF, 2000 
(Trans-fer hors-série).  

BUISSON, Christian, Tramways de Wallonie : Liège, Verviers, Charleroi : Années 1960, Tours, Sutton, 
2018. 

TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, réseaux, matériel 
roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 1996. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique 1945-1960 : Politique et réalité, Mons, PFT-TSP, 
2009. 
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PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1960-1970 : Les années sombres, Mons, PFT-
TSP, 2014. 

PEETERS, Jacques, Les transports publics en Belgique : 1970-1980 : Les années d’espoir, Mons, PFT-TSP, 
2017. 
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 Fournisseurs et Constructeurs 

 Présentation générale (détails à venir) 

Dates 

1875 jusqu’à aujourd’hui. 

Importance matérielle 

Plus d’une centaine d’objets inventoriés non liés à un véhicule. 

Environ 3 m.l. d’archives. 

Histoire des sociétés  

A venir. 

Contenu 

Véhicules 

Les véhicules du MTCW sont constitués de pièces fabriquées par différents constructeurs (moteur, 
frein, controller... cf. supra Liste des constructeurs). Dans l’inventaire, chaque véhicule est considéré 
comme un tout. Ce choix n’est pas optimal, car il ne permet pas de comptabiliser précisément le 
nombre d’objets relatifs à chaque constructeur dans les collections du MTCW. Signalons quand même 
que la fiche d’inventaire « véhicule » reprend à chaque fois les constructeurs principaux (moteur, 
châssis…)  A terme, il est prévu d’inventorier chaque pièce constituant les véhicules.  

Objet 

Plus d’une centaine d’objets non liés à un véhicule ont été inventoriés : il s’agit de plaques de 
constructeurs, de controller, de pièces mécaniques (frein…), d’objets aussi liés à la perception 
(machine Almex, Prodata…)  

Archives  

Le MTCW ne conserve que quelques mètres linéaires d’archives produites par les différents 
constructeurs ou fournisseurs. Il ne s’agit pas d’ensemble cohérent, mais de pièces isolées. Voici les 
sociétés représentées (liste non exhaustive) : 

• Usines Englebert, 
• Compagnie des freins automatiques, 
• La Métallurgique, 
• S.A. des Usines RAGHENO Malines, 
• VOLVO, 
• DAF, 
• MAN… 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X X  X 
Objets X  X (pièces inv.) X 
Archives    X 
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Sources complémentaires 

Cf. section Plan. 

BEDEUR, Michel, Henri Pieper : Un génie créateur : 1867-1952, Andrimont, Vieux-Temps, 2003. 

BRAIVE, Jacques, EVRARD, Jean, MARGANNE, Roland, Le trolleybus à Liège : Contribution historique, 
Liège, GTF, 1992. 

CASIER, Julien, Les autorails Brossel : les sauveurs de nombreuses petites lignes. Tome 1 : Types 551-
552-553, Mons, PFT-TSP, 2015. 

CASIER, Julien, Les autorails Brossel. Tome 2 : type 554-série 46, Mons, PFT-TSP, 2016. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série). 

COLLECTIF, Les origines des grandes entreprises de l’électricité : Douze pionniers belges, s.l., Cercle 
d’Histoire de l’électricité, 2010. 

DAGANT, André, Forges, usines et fonderies : Haine-Saint-Pierre : les locomotives articulées et le 
Centre : centenaires et souvenirs, Mons, PFT-TSP, 2012 (Souvenir de la vapeur). 

DAGANT, André, Joseph, Adolphe & Co : les Lilliputs de Tubize = de Lilliputs van Tubize, Mons, PFT-TSP, 
2013 (Souvenir de la vapeur). 

DANDOIS, Francis, GEERINCK, Olivier, En Type S sur les rails du Hainaut : 1970-2006, Breil-sur-Roya : 
les Editions du Cabri, 2006. 

ETIENNE, Christel. (1995). Les transports en commun à Liège de 1948 à 1971 : dépouillement du fonds 
Desarcy-Robyns (Travail de fin d’étude – Graduat bibliothécaire-documentaliste). Institut supérieur 
d’enseignement des sciences de l’information et des sciences sociales de la Province de Liège, Liège. 

ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

EVRARD, Jean, GODEAUX, Jean-Géry, LAMBOU, Marcel, STEKKE, Robert, Les Tramways au pays de 
Liège. Tome III : Liège au fil des trolleybus, Liège, GTF, 2001. 

FEGUENNE, Lara, ETIENNE, Min Ae, Rencontre avec Empain, Nyst, Pieper, etc. !, Liège, Musée des 
transports en commun du pays de Liège, 2013. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome II : Les chemins de fer vicinaux, Liège, GTF, 1985. 
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FRANCOTTE, Auguste, GAIER, Claude, KARLSHAUSEN, Robert, Ars mechanica : Le grand livre de la FN : 
Une aventure industrielle extraordinaire, Herstal, Fabrique nationale, 2007. 

Tramania, revue éditée par l’asbl éponyme. 
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 Association d’amateurs du transport 

 AMUTRA - Association pour le MUsée du TRAmway 

Dates 

1961-2014.  

Importance matérielle 

Environ 5 m.l. d’archives. 

Histoire de l’association   

L'AMUTRA est la première organisation pour la préservation des tramways en Belgique. C’est sous 
l’initiative de quelques mordus des chemins de fer vicinaux, dont Pierre Dehon et Edmond De Backer, 
que naît, le 7 mars 1961, l’AMUTRA (Association pour le MUsée du TRAmway). L’idée fédératrice des 
fondateurs de l’AMUTRA résidait, non seulement en la sauvegarde du matériel de la SNCV et des 
sociétés de tramways urbains, mais surtout de le mettre en évidence en l’exposant sur un site 
approprié pour en faire profiter le grand public. C’est ainsi que le 26 mai 1962, le Musée de Schepdael 
voit le jour avec le soutien actif et enthousiaste de la SNCV. 

Au cours de son existence, l’AMUTRA, qui a compté jusqu’à 600 membres, n’a eu de cesse, non 
seulement de sauvegarder, avec les moyens du bord, de très nombreux tramways, tant vicinaux que 
urbains belges et même étrangers, mais aussi d’organiser très régulièrement des excursions sur des 
lignes de tramways vouées souvent à … disparaître ! 

L’AMUTRA donnera naissance à de nombreuses associations de préservation du patrimoine tramviaire, 
dont le TTA, le MTUB, l’ASVi, le TTO, le Vlaams Tram- en Autobusmuseim VLATAM, feu Li Trimbleu, le 
RRR… 

L’association a été dissoute le vendredi 25 avril 2014 sur décision de l'assemblée générale.  

Notice rédigée par Marc Hélin.  

Contenu 

Archives  

Malheureusement, le MTCW ne conserve pas l’ensemble des archives de l’AMUTRA. Celles-ci ont été 
réparties entre plusieurs institutions, en fonction des intérêts de chacun. Un relevé partiel a été réalisé 
par Marc Hélin en 2018. Les dossiers conservés concernent : les membres de l’association, le MTCW, 
Rétrorail/Fébelrail… On trouve aussi une importante correspondance et des copies-lettres. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Véhicules X X  X 

Archives    X 
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Sources complémentaires 

Marc Hélin est en train de préparer un ouvrage qui retracera le parcours de l’AMUTRA. La parution 
est prévue pour la date anniversaire des 60 ans de l’AMUTRA, soit le 7 mars 2021. 

COLLECTIF, Musée des Transports en commun du pays de Liège. Catalogue des collections, s.l., Freddy 
Joris éditeur responsable, ca 1996. 

COLLECTIF, Le Musée des transports en commun du pays de Liège, Liège, GTF, 1985 (Trans-fer hors-
série).  
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 Patrimoine immatériel 

 Présentation générale (détails à venir) 

Dates 

XXe-XXIe siècles.  

Importance matérielle 

37 témoignages. 

Le recueil de témoignages au Musée des Transports en commun de Wallonie  

Depuis 2011, le Musée des transports en commun de Wallonie s’est lancé dans une récolte de 
témoignages oraux. Cette collecte poursuit deux objectifs principaux : d’une part, combler un manque 
dans la documentation des collections en rassemblant des informations sur les métiers du transport 
d’hier et d’aujourd’hui transport (en particulier les métiers « disparus »), la vie au sein des entreprises, 
les conditions de travail et leur évolution ; et d’autre part, soutenir le nouveau projet scientifique et 
culturel, élaboré en 2010, dont un des grands axes est de replacer l’humain au centre de la 
problématique. Par conséquent, le recueil de témoignages d’usagers s’est imposé comme une 
évidence, de même, il a très vite été décidé que le travail de collecte ne porterait pas sur les seuls 
transports publics, mais aussi à l’évolution des pratiques de mobilité. 

Contenu 

1ère campagne (2011-2012)  

Recueil de 6 témoignages d’anciens agents des sociétés de transports et de 15 témoignages d’usagers. 
La première phase de collecte visait dans un premiers temps les témoins les plus âgés, en particulier 
les « témoins-clés », les critères de sélection étant les suivants : 

- l’âge des témoins – priorité aux témoins seniors ; 

- la représentation des différentes compagnies de transport ; 

- les métiers les plus représentatifs (conducteur de tramways, de trolleybus, d’autobus, 
percepteur, contrôleur, chef d’exploitation). 

Les 21 témoignages de cette première campagne ont été recueillis en captation vidéo. Les prises de 
vue ont été réalisées par l’équipe du Gsara de Liège et le résultat est de qualité professionnelle. 

2e campagne (2013-2014)  

Recueil de 5 témoignages d’usagers, de 2 témoignages de professionnels et  2 témoignages « de 
seconde main », c’est-à-dire, des témoignages relatés par des témoins indirects (les faits relatés 
concernaient leurs parents). Durant cette deuxième campagne, le recueil d’archives orales s’est 
concentré sur les témoignages relatifs aux transports en commun dans les conflits (en préparation de 
l’exposition A la guerre comme à la guerre : Les transports en commun durant les conflits, 2014).  

3e campagne (2015)  

Recueil de 5 témoignages de professionnels et d’usagers. 

4e campagne 

Suite à ces trois phases de récolte, le musée dispose donc actuellement d’un fonds de témoignages de 
37 interviews. Parmi celles-ci, 13 concernent des « témoins-clés » (dont 6 captations en vidéo) et 25 
des usagers (dont 15 captations en vidéo). 

Les témoins sont en très grande majorité des seniors (28 témoins), qui avaient été identifiés comme 
prioritaires. Seul un témoin-clé et 8 témoins usagers ont moins de 65 ans. La suite du projet prévoit 
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une meilleure répartition des âges, bien que l’enregistrement de témoins seniors soit encore au 
programme. 

La répartition des genres est relativement représentative : il y a un équilibre parmi les témoins usagers 
(11 femmes pour 14 hommes). En ce qui concerne les témoins-clés, la majorité d’hommes interrogés 
est représentative de la situation dans les métiers du transport. Seule une femme (chef d’entreprise) 
a été interrogée. 

En ce qui concerne la représentativité des métiers, la plupart des témoins interrogés étaient 
percepteur, conducteur ou contrôleur, la plupart ayant d’ailleurs cumulé au moins deux de ces 
fonctions au cours de leur carrière. Parmi les autres témoins interrogés, on trouve un chef d’entreprise, 
un chef de dépôt et un responsable du service signalisation.  

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

Cf. convention propre à chaque témoignage.  

Sources complémentaires 

FEGUENNE Lara. (2016). Le recueil de témoignages au Musée des Transports en commun de Wallonie 
et sa mise en exposition (Travail de fin d’étude – Certificat interuniversitaire en patrimoine culturel 
immatériel). Université de Liège, Liège.  
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 Les papiers de personnes 

 Papiers Jean-Géry Godeaux. Dossiers relatifs à la préparation de Jean-Géry 
GODEAUX (dir.), Jean EVRARD, Marcel LAMBOU, Robert STEKKE, Les tramways au 
pays de Liège, tome III : Liège au fil des trolleybus, Liège, Editions GTF, 2001. 

Cote de référence : BE/MTCW/PP/JGG/TPL3 

Dates 

Ca 1989-1995. 

Importance matérielle 

Env. 4,5 m.l. (38 boîtes + 3 rouleaux de plans). 

Histoire du producteur 

Jean-Géry Godeaux est né à Liège en 1955. Parallèlement à ses activités professionnelles dans le 
secteur social (CPAS, CHR Citadelle), Jean-Géry Godeaux a également mené une carrière politique. Elu 
plusieurs fois échevin de 2000 à 2012, il est aujourd’hui membre du Conseil communal de la Ville de 
Liège.   

Passionné d’archéologie industrielle et sensible à la préservation de la mémoire collective, il a consacré 
une grande partie de sa vie à l’histoire des transports et plus particulièrement à celle des trolleybus. 
Auteur de plusieurs études sur ces sujets, son ouvrage le plus important est sans nul doute Liège aux 
fils des trolleybus, qui demeure à l’heure actuelle une référence dans le domaine. Il fut président de 
l’association « Tramway touristique de l’Aisne » de 2006 à 2009. 

Auteur d’une rénovation profonde de l’Opéra.  

Contenu 

Tout au long de sa vie, Jean-Géry Godeaux a rassemblé une documentation importante relative au 
trolleybus, principalement à Liège, mais aussi dans le monde entier. Ses recherches se sont accentuées 
à la fin des années 80 en vue de la préparation de Liège au fil des trolleybus. Le fonds contient donc 
beaucoup de photocopies de publications ou d’archives, souvent inédits ou peu connus, conservés 
dans diverses institutions ou obtenus via des particuliers. Signalons également une collection 
iconographique constituée notamment de plans de lignes, de photographies (retirages 
essentiellement)…   

Instruments de recherche 

ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

Accessiblité 

La totalité du fonds peut être consulté conformément à la convention passée avec Jean-Géry Godeaux. 

Sources complémentaires 

Cf. Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions, Société des transports 
intercommunaux de l’agglomération Liégeoise, Société des transports intercommunaux de la région 
liégeoise. 

 



57 
 

Jean EVRARD, Jean-Géry GODEAUX, Marcel LAMBOU, Robert STEKKE, Tramways et trolleybus dans la 
guerre (1939-1945) : Une décennie de transports publics à Liège, Liège, GTF, 1994. 

Edmond FELLINGUE, René HANSSEN, Marcel LAMBOU, Jean-Henri RENARD, Les Tramways au pays de 
Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

Edmond FELLINGUE, René HANSSEN, Marcel LAMBOU, Jean-Henri RENARD, Les Tramways au pays de 
Liège. Tome II : Les chemins de fer vicinaux, Liège, GTF, 1985. 

Jean-Géry GODEAUX (dir.), Jean EVRARD, Marcel LAMBOU, Robert STEKKE, Les tramways au pays de 
Liège, tome III : Liège au fil des trolleybus, Liège, Editions GTF, 2001. 
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 Les collections par support 

 Iconographie et audiovisuel 

Dates 

Ca 1875 jusqu’à aujourd’hui. 

Importance matérielle 

Plus de 20 m.l.  

Histoire des producteurs  

A venir. Cf. aussi les sociétés de transport.  

Contenu 

Au vu des relevés actuels, les fonds iconographiques et audiovisuels du MTCW sont de cinq natures : 

1. Collections de photos rassemblées par une personne, amateur de transports. Les documents 
ont été collectés lors de voyages ou d’échanges avec d’autres amateurs. Il s’agit le plus souvent 
d’albums présentant des tirages de qualité diverse : fonds Jean-Géry Godeaux (cf. supra), 
fonds Robert Humblet, fonds Yves Xhonneux… 

2. Collections de photos issues de missions de sauvegarde du personnel TEC/Ex-STIL,  d’amateurs 
et des anciens gestionnaires du Musée des Transports  (négatifs, tirages anciens, diapositives, 
cartes postales, plaques de verre…) Il s’agit de photos liées aux sociétés de transport.   

3. Fonds numériques : collections rassemblées dans le cadre de préparation d’expositions ou 
d’articles. Les documents sont essentiellement issus de collections d’amateurs. Il s’agit de 
photos originales ou de retirages. L’importance des fonds iconographiques numériques du 
MTCW témoigne de la volonté du musée d’entretenir une collaboration étroite avec le monde 
des amateurs, véritable mémoire de l’histoire des transports en Wallonie.  

4. Impressions réalisées dans le cadre d’expositions (fonds du ministère de l’Equipement et du 
Transport – MET).  

5. Fonds audiovisuels : documentaires, reportages du XXe siècle ayant trait à l’histoire des 
transports en Belgique et ailleurs.  

L’inventaire est en cours de réalisation. 

Instruments de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

ETIENNE, Min Ae, LANNOYE, Anne, Papiers Jean-Géry Godeaux : Dossiers relatifs à la préparation de 
« Les tramways au pays de Liège », tome III : « Liège au fil des trolleybus » (ca 1989-1995) : Inventaire, 
Liège, 2005 (dactylographié). 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Photographies 
et 
audiovisuels 

  X (pièces inv.) X 

 

Sources complémentaires 

BUISSON, Christian, Tramways de Wallonie : Liège, Verviers, Charleroi : Années 1960, Tours, Sutton, 
2018. 
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COLLECTIF, Liège en tram : 1895-1930 : en cartes postales anciennes, Liège, Editions du Molinay, s.d. 
(La Wallonie en cartes postales anciennes). 

ETIENNE, Christel. (1995). Les transports en commun à Liège de 1948 à 1971 : dépouillement du fonds 
Desarcy-Robyns (Travail de fin d’étude – Graduat bibliothécaire-documentaliste). Institut supérieur 
d’enseignement des sciences de l’information et des sciences sociales de la Province de Liège, Liège. 

EVRARD, Jean, GODEAUX, Jean-Géry, LAMBOU, Marcel, STEKKE, Robert, Les Tramways au pays de 
Liège. Tome III : Liège au fil des trolleybus, Liège, GTF, 2001. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome I : Les Tramways urbains, Liège, GTF, 1976. 

FELLINGUE, Edmond, HANSSEN, René, LAMBOU, Marcel, RENARD, Jean-Henri, Les Tramways au pays 
de Liège. Tome II : Les chemins de fer vicinaux, Liège, GTF, 1985. 

LAFFINEUR, Cédric. (1999). Organisation d’un fonds iconographique au TEC Liège-Verviers (Travail de 
fin d’étude – Graduat bibliothécaire-documentaliste). Haute école de la Province de Liège Léon-Eli 
Troclet, Liège. 

 Plans 

Dates 

Ca 1875 jusqu’à aujourd’hui. 

Importance matérielle 

Entre 5.000 et 10.000 pièces 

Histoire des producteurs  

A venir. Cf. aussi les sociétés de transport.  

Contenu 

Les collections de plans du MTCW sont d’une grande richesse. On y trouve de nombreux plans 
techniques (matériel roulant, voies…), de bâtiments (dépôts), de réseaux… Malheureusement, à 
l’heure actuelle, faute de moyens humains et financiers, nous ne disposons que de relevés sommaires 
(excepté pour le fonds Saint-Léonard cf. infra).  

Environ 50 % des plans du MTCW sont issus de missions de sauvegarde du personnel TEC/Ex-STIL ou 
d’amateurs. Ainsi, le musée conserve près de 5.000 plans relevant  des prédécesseurs en droit des TEC 
Liège-Verviers [ca. 1930-1970] qui forment a priori un ensemble cohérent. L’ensemble provient du 
Service des plans du dépôt de Robermont.  

On trouve aussi des collections de plans plus ou moins importantes provenant de dons isolés (dons de 
Jean-Henri Renard, de la SRWT, fonds Jean-Géry Godeaux… de diverses sociétés de transport : SATV, 
SNCV… 

Enfin, signalons, les plans du fonds Saint-Léonard, don de Jean-Marie Carels, dont il existe un inventaire 
ancien.  
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Instruments de recherche 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Plans    X 
 

Sources complémentaires 

 Bibliothèque 

Dates 

Ca 1875 jusqu’à aujourd’hui. 

Importance matérielle 

Près de 40 m.l. 

Histoire des producteurs  

A venir. Cf. aussi les sociétés de transport.  

Contenu 

Au niveau de la documentation, les collections du MTCW se sont constituées progressivement depuis 
la création du musée. Elles comprennent aussi des ouvrages provenant de différents dons/fonds 
(André Lejeune, Robert Humblet…)  

On compte des collections de périodiques : Tram Magazine, Tram 2000, Rail Magazine, Nos vicinaux, 
Ville & transports, Vie du Rail, Voie étroite, Historicar, L’Auto-satisfaction, Loco-revue, Revue générale 
des Chemins de Fer… 

Le MTCW conserve également de nombreuses publications concernant la mobilité en général et 
l’histoire des transports en Belgique et dans le monde entier, l’urbanisme… 

L’inventaire est en cours de réalisation.  

Instrument de recherche 

Inventaire informatisé du MTCW. 

Accessiblité 

 Exposition 
permanente 

Extra-muros Consultable sur 
demande motivée 

Inaccessible 

Bibliothèque   X X 
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Table des abréviations 
AMUTRA Association pour le MUsée du TRAmway 

ASVi  Association pour la sauvegarde du Vicinal  

GTF  Groupement belge pour la promotion et l’exploitation touristique du transport 
ferroviaire 

MTCW  Musée des transports en commun de Wallonie 

MTUB  Musée du transport urbain bruxellois 

PFT-TSP Patrimoine Ferroviaire et Tourisme - Toerisme en spoorpatrimonium 

RELSE  Railways économiques de Liège-Seraing et Extensions 

RRR  Rail Rebecq Rognon 

STIAL  Société des transports intercommunaux de l'agglomération liégeoise 

STIL  Société des transports intercommunaux de la région liégeoise 

SATV  Société anonyme des Tramways verviétois 

SELV  Société d’exploitation de Liège et Verviers 

SNCV  Société nationale des chemins de fer vicinaux 

STIC  Société des transports intercommunaux de Charleroi 

STILS  Société des transports intercommunaux de Liège-Seraing 

STIV  Société des transports intercommunaux de l'agglomération verviétoise 

TC  Société anonyme pour l'exploitation des tramways communaux 

TEPCE  Tramways électriques du pays de Charleroi et Extensions 

TL   Société anonyme des tramways liégeois 

TTA   Tramway touristique de l’Aisne 

TTO   Toerisme Transport Ontspanning 

TRICKELS 1996 TRICKELS, Anne-Marie, 125 ans de transports en commun en Wallonie, sociétés, 
réseaux, matériel roulant, Liège, Musée des Transports en Commun du Pays de Liège, 
1996. 

TULE   Société anonyme des tramways unifiés de Liège et extensions  

VLATAM  Vlaams Tram- en Autobusmuseim 

VTC   Société verviétoise de transport en commun 
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